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AVIS DE L'fcDITEUR 


Lo succfts toujours croissant de la BibliothCque cinti-cMvi- 
calo nons a mis dans l’obligatlon do crfier aujourd’liui dea 
fascicxdos eupidftmentairos. Do toutes parts on uoua ftorit r 
ii FaitG8 naratiro un fascioulo chaquo nude, » 

Ponr rftpondro ft co d6air» tout eu rostnnt dans notro pro- 
grnmmo primitif, nous nvons Jinng’.nft la cowbinnison suW 
vunto: 

La Billiot hCq tie antacid ricalc comportc, commo l’annflo 
dovnlfcro, quatro fascicules rfigulicra, so faisant suito lea una 
aux nutroi, e'ost-ft-divo dostlnfts ft formor imvolumo complet 
ot puraiesont ft cos quatro datos: 30 ruars, 30 iuln, 30 soptom- 
bro ot 30 uftcembro. — En oulro, aux autros fins do rnols 
parni9seut des fascicules snpplftroontahos dont lo present inau- 
guro la sftrio. 

Lc 3 nns ot les autros (fasclculos rftaullcr* ot fasciculos sup- 
plftmonlniros) constllucnt, quant ft lour nnmftrotation, doiix 
sftrios blon distiuctos. AinsL los fascicules rftguliora de 1880 
f second e annfto do la Bibltothtquc ) povtorout les numftros 
iVordro 5, G, 7 ot 8; ot d'un auiro cfttft, los fascicules supplft- 
montaires, qul conmioncont nujonrd ind, seront nnmftroUs ft 
part. Lo prom lor doconx-ci cst Lea Friponnvrics hcltgicuscai 
lo fasclcnlo BupplGmontniro n° 2, qul pnraUra lo 30 avrl), sora 
to Frdronui vwle (relation aulliuntiquo dos crimes du cftlft- 
bro frftro iguorantin Lftotado); lo fasciculo eupplGmentaire 
n° 3, qul pavaltva lo 30 mid, Bora coneacvft cxclmdvement ft 
lino critique trfts^vivo dos dogmes inftiuos do la rollglon, sous 
lo tltro : tea BGtiaea eewr^ca. Nous auuoncorons loa autros en 
temps ot Hoik 

Do cotto fngon, I 03 personnes qul dftslront s*ou tonlr aux 
quatro fascicules formant ft In fin da 1'annCo un ouvrago com- 

f ilot, n'aurout qu*ft prondro sonlement Iob fascicules tvlmcs- 
viols rftgullers, et los porsonnes ft qni cos quatro fasclculos 
no snffleout pap. seront satipfaitos par la publication des Imlt 
fftBclcules supplftmoutalros, Icftquels. joints mix quatro rftgu- 
Hers, donneront chaquo annfto fa valour do troia beaux voln. 
mes. 


Pour paraltro du 30 mare aw 8 a\rll, le premior fascicule 
rftguller do 'nunfte 1880: 


H 





(dnquiftme fasciculo rftgullov) 


LES 


FRIP0NNER1ES 

REL.IGIEUSES 


Nous nous rap polo ns avoir vu, dans uno villo du 
Centre, h la fln do la guorro do 1870-71, un franc- 
tirour qui so vantaitd’avoir tu6 un offtcier prussien j 
il montrcait uno plaque do cointuron qu’ildisait avoir 
onlevdek son onnemi on souvenir de son oxploit. 

On faisait cerclo autour do lui quaml il racontaii 
sa lutte. G’dtait un grand diablo d’hommo au toinl 
euivr6, au visage balafrd ; il parlait avoc uno facondo 
impossible, avail uno do cos parolos sfcchos qui n’ad- 
meltonl pas la rfipliquo. Lcs badauds radmiraient. 
Quandil avail flni son boniment.il sotrouvaittoujours 
dans la foule quolqu’un qui lui olfrait un bock, afln 
de so fairc vonarror on t6te-k-l6tor6pisodo terrible du 
combat dufranc-lireur. Lo franc-tireur no rofusait 

t amaislobock ;puis,ontvo quatreyeux, il avouailaux 
lourgeois qu’il so trouvait dans uno gOne dont on no 
pouvailpas sefairo uno iddo otqu’il faisait argent de 
tout. 

— v Tonoz,8’6criail-il on martolant sa phrase d’un 
coup do poing, vous voyea bion cotte glovicuso d6- 
pouillo do I'onnomi quo j’ai vaincu : c’ost pour moi la 
plus prtHouse dos roliquoc. — Kt, on pronongant 
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]• cesmots ilversait une lame. — - Eh bien I dire que 
i j’en suis rMuit k chercher k vendre cet objet qui me 
;J rappello une des rares victoires frangaises au milieu 
de nos aecablantes d6faites, cet objet ch6ri que j’avais 
jurd de ne jamais quitter l » 

A ces paroles, le bourgeois commandait un second 
bock et offrait au franc- tireur de lui acheter la pla- 
que de ceinturon du capitaine prussien. 

II serait, disait-il, heureux d’obliger un des vail- 
lants ddfenseurs de la patrie. 

Au fond, le bourgeois se fdlicitait vivement de 1’oc- 
ca6ion qui se prdsentait k lui d’acqudrir k bon 
marchd un objet d’une rare valeur. II voyait ddjh la 
plaque de ceinturon, au milieu d*un tropbde, flgurer 
j contre lemur de son salon, dans un cadre dor 6, avec 

ces mots explicates : 
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— « Mon principe, disait-il, est de ne jamais 
prater ; c’est un moyen sfir de perdre ses amis ». 

Et il offrait cinquante francs pour avoir la plaque 
de ceinturon. Le franc- tireur, affirmaitril en donnant 
sa parole d’honnfite ndgociant n'ayant jamais laissd 
protester une traite, le franc-tireurpouvait 6tre cer- 
tain que sa retique aimde serait chez lui l’objet de la 
plus grande vdn6ration ; elle occuperait la place 
d’honneur dans le plus beau de ses salons ; il la 
montrerait avec orgueil aux visiteurs ; il ferait 
graver surun marbre, le nom du hdros, — iciune 
poigndo de main au franc- tireur, — cn commemo- 
ration de son triomphe. 

Celui-ci se laissait convaincre, acceptait les cin- 
quante francs et remettait en dchange la plaque de 
ceinturon. Il s’on allait ensuito, avec des larmes dans 
les yeux. 

Un beau jour, la police arr&ta le franc-tireur. Il avait 
ddjil ndgocid, parait-il, plus do trois cents plaques 
de ceinturons, chacuno ayant dt6 enlevde h ce rafi- 
me officier prussien qu’il avait terrassd et occis dans 
un bois, h uno faction d’avant-garde. On trouva, h 
rhdtel garni qu’il habitait, une raallo toute pleine 
d'autres plaques de ceinturon semblables. Il on avait 
inondd ddj k diffdrentes villes, et il se proposait do 
continuer dans les villes environnantos son place- 
ment aux bourgeois patriotes. G'dtait un commerce 
ou, pour mieux dire, c’dtaitun true. On le fit passer 
en correctionnelle ; l&,il eut le ddsagrdment de s’en- 
tendre dire toutes sortes de choses fort ennuyeuses : 
d’abord il n’avait jamais dtd franc-tireur, ensuite il 
dtait aradricain et s’dtait contents pendant la guerre 
de ndgocieravec la France uno vente de trds-mauvais 
fusils. Il fut condamnd ? pour escroqueries, h unnom- 
bre respectable de mots de prison. 

Cette odyssde du marchand de plaques de cerotu- 
ron, odyssde terminde sur les bancs de la correc- 
tionnelle, a une moralitd , 

Cette moralitd la voici : 

Nous connaissons en Franco des exploiteurs de 
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la crddulitd publique aussi fourbos quo lo faux franc- 
tireur. 

Ce quo vondent ces exploi tours, ce n'est pas des 
plaques de ceinturon sol-disant enlevdes h des ca- 
pitatnes prussiens ; ce sont d’autres reliques, des 
ossements attribuds h des saints, des morceaux d*ha- 
bits ayant censfiraent appartenu h des personnages 
rdputes bienheureux,des fragments de vraies fausses 
croix, etc. 

Ces escrocs-lh ne sont pas poursuivis, eux, et on les 
lalsse tranquillement exercer leur Industrie de Fri- 
pons. 

Nous pourrions citer des 6glises — ft Paris — ob 
chaque ann6e il se fait une neuvaine oux pr&endues 
reliques de telle sainte ou de tel saint. Les Imhdeiles 
viennent en foule faire toucher des chapelets, m6- 
dailies, scapulaires, etc., aux reliques en question et 
paient fort cher cet attouchement. II y a des nouvai- 
nos de ce genre qui rapportent plus de cent mille 
francs aux eglises en possession de vieux os de mou- 
ton pr^sentes aux fiddles comme reliques de saints 
martyrs. 

Eh bien I n*est-ce pas 1 ft un scandale qu'll impor- 
ted© faire cesser? Tout au moins, si le gouverne- 
ment ne veut pas jeter aux dgcuts toutes ces fausses 
reliques dontdos fripons ensoutanfis se servent pour 
arracher Targent des gogos, tout au moins, disons- 
nous, n*esWl pas bon de ddm.^squer ce9 escroquo- 
ries, d’ddifler les natfs, de leur faire toucher du doigt 
Terreurgrossiftre dans laquello on les induit etau 
moyen do laquelle on soutire leurs 6cus ? n’est-il 
pas utile en mGrae temps de signaler ft Tindignation 
des hohnGtes gens ces procGdes honteux employes 
par la prGtraifle, touiours avide et toujours ingft- 
nieusequand il s'agit de satisfairo son avidity ? 

Pour obtenir ce rftsultat, nous avons dressft la no- 
menclature do toutes les principals reliques que les 
charlatans clGricaux soumottent, moyennant finan- 
ces, ft la vftnftration des fidbles crfidules. 

On verra par 1ft qnMl y a des saints dont la fripon- 
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nerie religieuse montre plusieurs corps en difffirents 
endroits ; on vorra des bienheureux qui ont jusqu'A 
dk-huit A vingt tOtes rAparties en tout autant d*6gli- 
868 . 

Onne pourra done pas nier l’escroquerle ; on ne 
pourra done pas soutenir que les clAricauxsont aut;e 
cbosBquo d'inf Ames farceurs, recourantaux moyens 
les plus malhonndtes pour romplir leurcais 9 o, gouffre 
insatiable, vrai tonneau des Danai'des. 

Nous dAsignerons les endroits oft so trouvent tou- 
tes ces fausses roliques, nous prendrons ces maitres 
frlpons la main dans lo sac. 

Et la conclusion du lecteur, une fois toutes ces 
trumperies dAvoilAes, sera que : 

1° La clAricaille est bion la plus vilo dos classes de 
la sociAtA.puisqu'elle a recours ft de semblables ex- 
pedients : 

2° Le dovoir d’un gouvernement Anorgiquoment 
rApublicain serait de mettre ft la porto de la Prance 
tous ces ignoblos exploitours. 


NOMENCLATURE &MRALE 

Itanium vraies car Marians cienci 


Arnon. ~ La verge cAlfcbro avec laquelle il a fait 
jaiHir de 1 eau d’un rocher se trouve A l’Aglise de St- 
Jean-de-Latran, A Homo. — La cathAdrale de Flo- 
rence, la Sainte-Chapolle de Paris, la cathAdrale de 
Bordeaux et l’Aglise de San-Salvador, en Espagne, 
prAtendent aussi la possAder. 

ARbsIIom ©8 ®©DMa©BQ. — Martyrs du Iroisiftmo si6- 
cio. Lcurs corps sont A la fois A Homo, A Florence, A 
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Saint-Mddard do Soissonsotdans uno chapollo d’Ar- 
les-sur-Tech (Pyrdndes-Orientales). Soit, 8 corps 
pour eux deux. 

Abel. — On montro son tomboau ft seize rallies de 
Daraas, on Palestine. 11 mesure prbs do vingt rabtres 
de long. 

^ffirtaUannM. — Quolques os ft rdglise do Sto-Marie- 
sur-Minorvo, ft Rome. La table de marbre du sacri- 
fice d’Isaac ost ft rdglise St-Jacquos-Scossa-Cavalli, & 
Rome. 

AeBiHBd© ©B K«We. — Saints dont on c did bre la 
fate le 12 raai. 11s dtaient ounuques. 11s out leissd cinq 
tdtes chacun. La premibro pairo est ft Rome, dans 
l’dglise de leur nom ; la secomlo, ft Garra on Espa- 
gne ; la troisibme, dans une dgliso d’Osma ; la qun- 
tribrae, ft Ariano, dans lo roynuine do Naples, et la 
cinquibrae, ft Atino, dans la Terre- de-Labour fltalie). 

— Romo et Garra possbdent 4 corps do cos 2 saints. 

— D'autresreliqucs sont ft Voni>e, Boulogne et Douai. 

Aeftnele. — Martyr espagnol.Un corps ft Gordouo ; 
un corps ft Toulouse. 

Adalbert. — Saint dvOque du dlxibme sibcle. 
Un corps ft Varsovfe, on Pologne ; un corps, ft Pra- 
gue, en BohOmo. 

Adam. — Sa tble est enfouie, dit-on, au fond 
d’un trou au-dessous du Galvaire, ft Jerusalem ; une 
chapelle a d{d bfttie en cet honnour. 

On montro, au Pic d'Adara(ile Geylan), une pierrc 
sur laquelle sc trouvo J’ompreinto du pied d’Adam ; 
cetto eraprointe, trbs-bien gravde, mesure plus d’un 
mbtre de long. 

Martyr qui a dtd br&ld vif. Ndanmoins, 
son corps se trouvo • 1° ft Romo; 2° ft Gand ; 3* ft 
Marseille. 

A Iff©©. — Courtisane d’Augsbourg, martyrisdo 
au 4° sibcle. Son corps ost ft Augsbourg. Un orteil 
d’un de ses pieds ost ft Cologne. 
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Agntlie. — Viergo et martyre do Catane. Lo 
corps tout entior est consorvd a Catane. — N6an- 
moms, Palermo possbde un bras do la sainte ; 
Douai, un autre bras. Les deuxmamelles sont a la 
fois a Catane et a Rome, dans P6glise de Saint- 
Etienne-le-Rond. Autre mamelle a Paris, 6gliso de 
Saint-Merri ; idem, 5 Siponto; idem, a Gapoue. 

Aguea — Corps ontiers: 1° h Romo ; 2° a Man- 
reza, en Catalogne ; 3* h Utrecht. 

Quatri&me tbte a Rouen. 

Divers ossemonts h Anvers, Bruxelles et Cologne. 

Ajpios ffHosite-lPaiiBcRmo. — Son corps 
est a Gbnes, ainsi qu’une bonteillo de sa sueur. 

Afilmta — Trois corps : au monastbro de Saint- 
Albans (Angloterre), a Romo ota Cologne. 

— EvOquo de Prague. — Deux corps, 
1’un en Pologno, Pautro h Romo. 

ABiaegofliiBij. — Paironno de la villa de Mau- 
beugo. — Plusieurs dglises possbdont lo voile que le 
Saint-Esprit lui mit sur sa tGto avec son bee le jour 
oh elle Utvcou do \irginit6. 

ABftats — 11 a 616 reconnu que co saint n'avait 
jamais oxist6. N6anmoins, son corps est h Rome, 
dans l’6glise qui a 6t6 plac6e sous son invocation. 

Alphonse. — On montre h Oviedo, dans les As- 
turics (Espagno), uno chasuble que la Sainte-Vierge 
a apport6e du ciel h co saint 6v6quo. 

Amialile. — On garde it Riom uno dent do ce 
saint ; olio gu6rit, dit-on, les morsuros do vipbres. 

Ammat. — EvOquede Rodcz. — Deux tbtes ; uno 
h Rodez ct l’aqtre h l’6gliso Saint-Pierre do Romo. 

Atulu*oft6o do ^lensae — On consorvo h Sienno, 
au raonastbre do Saint-Ambroiso. du sang do co 
bienheuroux m016 it dos ordures. Cette mixture a la 
sp6cialit6 do gubrirlos hdmorrholdcs. 

Aunatnse. — Martyr do Porso. — Trois tbtos : 
l°it Constantinople; 2° h Homo; 3* hAix-la-ChapolIe. 
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— L’un des douze apdtres. — Corps en- 
tiers : k Constantinople ; 2° k Amalfi (Italie) ; 3* k 
Toulouse ; 4° en Ilussie ; 5° au monastfcre d’Arakil- 
Vauc, en Armdnie. — Sixidme t6te k Saint-Pierre de 
Rome ; onzi&me bras, k Reims; douzidme bras, k 
Avranches ; treizi&rao bras, k Pabbaye de la Chaise- 
Dieu, en Auvergne ; quatorzi6me bras, k Vergy, on 
Bourgogne ; quinzibrae bras, k Notre-Damo do Paris; 
seizibme bras, k l’hdpital du Saint-Esprit, k Rome; 
dix-septibrae bras, k l’dglise de Saint-Sdbastien, k 
Rome. — A Aix en Provence et dans beaucoup d’au- 
ires villes, on montro des genoux, des pieds, des 
dpaules, des cdtes, desdoigts, etc., do ce saint. — 
Son peigne est k Notre-Damo do Hlo-sur-Lyon. — A 
Arnolfl, on vend dos flacons conlenant lino huile qui 
suinte des pieds du prbcieux corps. 

Airaimmos.— A Y6rone (Italie), l’bglise do Notre- 
Damo des Orgues possbdo lo cadavre de l’Ano qui a 
servi h Jdsus-Christ lors do son entree k Jerusalem. 
La queue de ce m&me dno est k Gbnes. — Le trdsor 
de Saint-Jean de Latran, h Rome, conserve de mbrne 
la queue de l’ftne de Balaam. — A Constance, on 
garde une araignbe qui tomba dans lo calice do saint 
Conrad, pendant qu il disait la mease. — Au inonas- 
tfcre de Corbie, en Westphalie. c’est la peau d’un 
chien qui suivait la mosse et faisait maigre volontai- 
rement tous les vendredis. — A l’abbaye du Mont- 
Saint-Micbel, une dpbe et un bouclier dont 1’archan- 
ge Michel s’est servi, disent les religieux, pour tuer 
un dragon. — A Rome, dgliso de Sainto-Marie-Libd- 
ratrice, les dcaillos d’un dragon terrassd par saint 
Sylvestro. — En Anglotorre, plusiours bglisos possb- 
dent la brido du mulet do saint Thomas do Canter- 
bury. — A Revenue, dans Pbglise dos Thbatins, on 
fait vdnfirer sp6cialement une fenOtre par laquollo lo 
Saint-Esprit est enlrd sous la forme du pigeon tra- 
ditionnol. — A Rome ot k San-Salvador (Espagne), 
sont dos restos d’un poisson quo saint Pierro a don- 
nd h manger au Christ apr&s la resurrection. — A 
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Quimper, une fontaine dans laquelle saint Corentin 
pdcbait chaque jour un poisson pour sa nonrritura ; 
u en mangeait nne moitid, remettait Pautre moitid 
dans la fontaine. et le poisson dtait toujours entier. 
— A Loddve, relique d’une souris qui avail mangd 
des hosties consacrdes. 

Abino. Mdre do la Sainte-Yierge. Deux corps 
entiers et huit tdtes. Premier corps, A Apt (Vaucluse); 
second corps, it Notre -Dame de PUe-sur-Lyon ; troi- 
sifcmo tdte, A Trfevcs; quatridme tdte, A Duren, dio- 
c5se do Cologne ; cinquibme tdte A Sainte-Anno en 
Thuringe; sixidrae tdte, A Bologne en Italic; septid- 
me t6te, A l’abbaye d’Orcamp, prds de Noyon ; hui- 
tidme t&te, A Chartres. — Cmquidme bras, A Rome, 
dans Pdgliso Saint-Paul, au chemin d Ostio ; sixidrae 
bras, A Nuremberg. — Divers ossemonts A Rouen, 
Cologne, Annaberg ( 11 aut e-Saxe ), etc. 

La maison de Samte-Anne se montro encore A Je- 
rusalem, aprds dix-nouf cents anst 

Ab8@Vipe* 0. — Archevdque de Rouen. Deux corps: 
Pun it Gaud, Pautro A Abbeville. 

Auitioflea©. — Qelui du cochon. Cinq corps entiers: 
1° it Constantinople ; 2° A Arles-sur-RhOne ; 3° it 
Vienne; 4° h Novogorod enRussie ; 5°aux ndnitonts- 
gris de Saint-Antoine, banlieue de Marseille. — Ge- 
noux, ABourg, AMAcon, ADijon, AChalon-surSadne, 
A Alhi (monastdre des Augustins), it Ouroux (SaOne- 
et-Loire). — Autres rcliques, it Besangon, A Rome, A 
Paris, A Gondve (un bras), etc. 

Aniflofina© «9© EPotBono©. — Un corps entier A Pa- 
done. Troisidme bras, A Lis bonne ; quatridme bras, 
A Venise. 

AjmjBBIdd©. — Son corps a 6t6 rdduit en cendres 
par les persdeuteurs. Noanmoins douze dglises de 
Romepossddont do sesroliques; il y en,a en outre, A 
Paris, a Naples et A Madrid. — Lo papo Pie VI ayant 
ordound do rdunir toutos los dents que Pon donnait 
A vdndrer dans diifdrentos dglises d’ltalic, on on re* 
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cuelllU trots litres. En France, il y a plus de cinq cents 
dents do sainte Apolline. 

ApoBloue. — Martyr du deuxi&me sifccle. Bolo- 
gne afflrme poss^devson corps et sa t&te ; lea carmes 
d’Evora en Pologne ont unesecondetfite do co saint; 
Rome ot Anvers montrent beaucoup do ses reliques. 

— A Notre-Damo de THo-sur-Lyon on 
montre les douzo peignes des douze apOtros, 

— Surle mont Luco on Italic so trouve 
un araandler plant6 par saint Frangois d'Assise, qui 
pousso desfeuilles portant dos croix bien formdos.— 
Le buisson surlequol saint Frangois seroula est con- 
serve prbs du jardin dos Franciscains, h GaOle. — Un 
coignassior plants par ce iriGvnc saint donne des fruits 
portant los cinq plates du Sauveur et se trouve chez 
les Franciscains de Rome.— Les dominicains doFondl 
consorvent im orangor jadis plantd par saint Thomas 
d’Aquin. — Autre oranger, do saint Dominique, celui- 
1h, h Sainte-Sabine de Rome. — Lo flguier maudit 
par Jdsus-Christ a dtd dgabment conservd en Terre- 
Sainte, ainsi quo les oliviors qui ont vu la trahison 
de Judas : les noyaux des olives prises sur ces arbres 
prdsorvent des maladies. — On montre encore on 
Torre-Sainto, le t<5r<$bintbo sous lequella Viei tt e se 
reposa en allant se purifier h J6rusalora ;un arbre 
out s’abaissa pour lui faire de l'orabre sur la route 
cluGrand-Cairo ; le sycomore surlequol montaZacbde 
pour voir J.-C. ;des cbdres du|Liban plants parDieu 
nu commencement du mondo ; le buisson ardent de 
Molse ; le ch6ne de Membrdo sous lequel Abraham 
reQut la visile des trois anges lors de la destruction de 
Sodome. — Enfin, on a conservd des pommes de 
Sodomo. 

Affetie (Valllnneo. — Enterrde jadis sous le Mont 
N6bo,pnrordre do Jdrdraio, Tarclie dalliance se trouve 
ndnnmoins ft. Rome, dans l'dgliso de Saint-Jean-de- 
Latvan. 

tohodo^od. — Rostde sur le mont Ararat 
aprbsloddluge, celte archoy est encoro, ot des reli- 
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gieux vondont do potites croix fabriqudes avec le 
hois do cetto reliquo. 

Atluwnse. — Kvflque d'Escandrie, ami do saint 
Antoine. Son corps, surmontd d’une tBto do carton, 
pour soutonir sa mltro, so trouve & Voniso ; sa v6ri- 
tablo tftto ost ftS6ri«ny en Touraino; une autre, non 
moins vfiritahlo ot toujours fralche, est h Yaivanora 
en Kspagne. Rome possfido une imago miraculeuso 
de la tfite do Voniso qui gudrit les malades. 

Ai8jtKM0flADQ.--G61&bro fivftque d’Hippono ; son corps 
est ft Pavie, et son eceur, arrachd par un saint it un 
angoqui Tomportnit, sa trouvo choz los Augustins 
d’Allemagne. 

— Abb 6 do Chateaudnn au sixidme si&clo. 
Orleans poss&de son corps tout entier ; mais ndan~ 
moins Chatoaudun a quolques-uns despotits os. 

B 

BnfcyloB. — Ev&quo d’Antioche, martyrise le 
24 Janvier do Pan 250, a laiss6 un corps it cetto villa 
ot un douxi&me h Crdmone en ltalie, 

filnccXiQBB ou BncBi©. — Soldat-martyr du Iroi- 
sifcme sifccle. Qualro corps entiers : 1» enSyrie ; 2° en 
Egypte ; 2* en Pbdnicio; 4® it Constantinople. Rome, 
Tours, Angers, Pdglise Saint*Benoit do Paris e* ^elle 
de Chartres ont en outre beaucoup des ossements 
do co saint. 

— Potit Jdsus en bois grandement 
honord & Rome, dans Pdgliso Sainto-Marie d'Ara 
Cedi ; servi par doux moines, il ne sort qu’en carros- 
so pour alter gu6rir los malades en vide. 11a 6td plu- 
sieurs fois vofe, maisil ost toujours revenu soul dans 
son GgHse. 

tJliulmg. — Evflquo do Bfinfivontdont lo corps fut 
dficouvert 450 nns aprfis sa mort, on 1124. Son corps 
est ndord it B6ndvont ; second corps au monnstdre 
du Mont-Viorgo dans lo royaume do Naples. 
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Bnii-lift, — Martyre, patvonne des artRleurs, des 
chasseurs et des marins. Trois corps entiers : 1° en 
Egypte ; 2° ft Yenise ; 3° ft Plaisance ; Rome possftde 
une quatriftmo tftte, et plusiours 6gllsos montrent 
du lait qui coula do son cou quand on lui coupa la 
tfcte. 

BiumKrtrf. ~ Ap&tro lapk!6 ftSalamine ; un corps 
ft Salamine, un deuxiftmo ft Milan, un troisi&me ft 
Toulouse.Uno douzaino doses t&tossont diss6min6es 
un pou partout on Franco ot on Italic, notammont 
une tote dnormo qui est ft GOnos. 

EB«u*aBtta5BesMy. — Autre apfttra dcorclid vifj par 
Astyago, roi d’Arm6nie. — Un corps Stait d’abord en 
M6sopotamie, ft Bara ot un dans l'ilo de Linari prfts 
do la Sicile. — Cos reliquos ay ant dtd brftldes, un 
moine los retrouva ndanmoins, ot los porta ft B6n<5- 
vent. EUos sont anssi ft Romo, dans PGgliso Saint- 
BarthMemy. 

En outre do ses doux corps trfcs-complots on a de 
lui : un cinquiftme bras ft la calb6drale de Canter- 
bury ; un sixiftme ft B6thuno, en Artois ; un septiftme 
ft Marseille ; uno huitiftme main ft Pise; un dolgt ft 
Saint-Denis ; un autre ft Fr6Jus, etc. — Sa peau se 
trouvo ft Pise etgudrit les maladies sous-^ lances ; 
son mombre viril est ft Trftvea, ot 51 y on a un second 
ft Augsbourg; celui-ci,d'uno taillo extraordinaire, a, 
parallel, la propri6td de guSrir les femmes de la 
stftrilitd ; enfln une dent de lui se trouve aux envi- 
rons d'Aix-la-Chapelle. 

BBaeflB©. — Trois corps entiers : i° au monastftre 
du Pont; 2* ft Tournua en Bourgogne ; 3® ft Bruges, 
dans les Pays-Bas. Une quatrifcme tftt© eat ft Rome, 
ainsi qn'un liras et une cAte du mOme bienheuroux. 

UltfUoBB BMntoBo. — Les moinos do Tolontino 
conservent un bftton avec loquel le dlable frappa saint 
Nicolas do Tolontin sur los opaulos. 

BSniaiiaDD©. — Marlyrisd ft Niraos, vers lo quatrift- 
mo si&cle: deux corps ft Orleans et ft Oviedo (Espagno), 
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troisibmo tftte, ft Paris, dans Edglise Sainte-Gene- 
viftve. 

18»v»ea. — Patron dolaville doGand, quippssfede 
son corps, qnoiqu’il ait 6l6 brflld on 854. 

EBcuoit. — Abb6 *•' Mont-Cassin, patriarcbo des 
Bdnddictins. A laisst ao lui doux corps ontiers : 4° ft 
1’abbayo de Benoit- sur-Loiro prfts d 'Orleans, ot 2* chez 
les Moinos du Mont-Cassin. En outre Saint-Denis pos-' 
sftde une tftte et un bras do saint Benoit ; quelquos- 
uns do ses osscments sont ft la Trappe, en Alloma- 
gno, dans los Pays-Bas, on Franco ot on Italio. 

BBesioifo. — Doux corps : 4° Tun ft Laon ; 2° 
Tabbaye de Saint-Martin-aux-Bois on a un second. 
— Saint-Gormain-TAuxerrois de Paris, Tdglise du 
Temple, etc., possftdent ftgalomont divers mor- 
coaux de sainto Benolto. 

E!et»illie. — Son corps, deux fols ddtruit par les 
Norraands, se trouve tout de mOme on double : 4° ft 
Blangy, et 2° dans l’dglise d'Alziacau-dessusde Stras- 
bourg. — L’abbaye d'Erstoin et quelques pieuses 
maisons ont des parties de son corps ; une mftchoiro 
se trouve en outre ft St-Omer. 

Htertoial. — Abb6 do Renty on Artois. — Deux 
corps deux fois ddtruils et retrouvds deux fois par 
les deux elergds de Saint-Bavon et de Saint-Pierre, ft 
Gand. 

fiSeiivon. — Saint provenqal, dont le corps est ft 
la fois ft Vogliera, son pays, ot ft Pavio. 

BBfitricmc — Mpvlyre et vierge au quatri&me siftcle. 
— Son corps est ft Rome dans une chapelle bfttie tout 
expvfcs et une seconde tOto est dgalement ft Rome, 
dans Teglise Ste-Marie-Majeure. 

ESMit. — Premier dvfiqilo' do Dorccster, en An* 
gletorre, au 7me siftcle — On a de lui deux corps, ft 
Worcester et ft Westminster. 

BSIit&ao. — Evftquo do Sdbasto et martyr. Voici 
la liste trfts-dcourtee de ses principalos reliques : 4° 
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un corps ft Maratde, prfts Naples ; 2^ deuxi&me corps 
ft Saint-Marcel de^Rome ; 3° dos parties considerables 
de son corps dans six autres dglises de Romo ; 4° 
d 'ant res parties ft Brindes, ft Raguse, ft Volterre, ft 
Anvers, ftMaiines, ft Lisbonne, ft Palermo, ft Mende, 
ft Melun, dans les ftglises Saint-Sauveur et St-Jean- 
de-Grftve, & Paris, ft Luxembourg, b Maubengo, ft 
Cambrai, dans le Hainaut, l'Artois, laFlandre,Tour- 
nai, Gand, Bruges, Utrecht, Cologne, etc., etc. ; 3° un 
corps complet a Sdbaste en ArmGnie ; 6°une 4° tOte 
b Naples, une 8* b SaintrMaximin en Provence, uno 6* 
b Montpellier, une T ft Orbitello;7°huifcbras ddtacftds, 
b Romo, dans l’dglise des Saiuts-Apfttres, b Milan, b 
Capone, b Notre-Darae do Paris, a Compostelle, a 
Dilighemen (Brabant), b Basse-Fontaine et ft Mar- 
seille. 

Bom. — Ev&que de Clermont au septi&rae ai&cle ; 
un corns ontier ft Clermont ; des morceaux ft StrGer- 
main 1 Auxerrois et ft Saint-Bon die Paris; ft Clermont 
une cuvettde d’eau dans laquelle ii s’etait lavd les 
mains, enfln, une robe ft lui offer to par la Sainte- 
Viergo. 

BIoMuvecBtttaa*©. — GGnfiral do Fordre de St- 
Franyois. Ses reliques, en poudre, sent ft Lyon avec 
nne tote complete et toute fratche ; Fonttunebleau 
poss&de aussi une mftchoiro de ce saint. 

fflloBfilffoce. — Martyr ; un corps ft Rome ; un 
deuxi&me ft B6n4vent ; un troisi&me ft Volterre ; un 
quatri&me ft Prague. 

Boniface. — EvGquedo May once. Trois tOtes ft 
Fuldo, ft Dokum et ft Mayence. 

Brigitte «l© iQUltim*. — Irlandaiso dont on n'a 
quo troia totes : une ft Cologne, uno ft Noustad en 
Autriche et une en Irlnnde. 

BiPBBno. — Pondateur de l'ordre deschartreux. 
En rdunissant les diverges parties de son corps, dis- 
perses dans plus do quatro cents dglises, on pour- 
rait lui comaciionuyv uno douzaine de corps 
entiers. 
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a?n8ft&fl©. — Papo et martyr dutroisidmo sibcle. 
Trois tdtes, h Reims, d Sainte-Marie in- Trans tevere 
de Rome et d Saint-Sdbastien de Rome.' 

— L’dgliso Saint- Jean-en-Grdve obtint 
coramo present un canif avec lequel un Juif avait 
troud une hostio qui avait saignd. 

(Dmafc et Compagnie. — Saint Cant, Cantien, 
Canlienne et Proto out laissd vingt-huit corps. Ces 
corps vont par quatro, d Aquilde, d Milan, d V6- 
rone, d Bergame, d Rome, d HildesheSm et d Etam- 
pes. 

5/OsiBuafE*, roi de Hongrie. -Ya lais9d son corps, 
sans compter les morceaux conserves d SaintrGer- 
main-PAuxerrois do Paris, ni ses caleqons recueillis 
par diversos dglises do Pologno. 

Qami e* — Martyrises on mfime 

temps que 6,206 chrdtiens; six corps : doux d Cler- 
mont, aeux d Saint-Martin-de-Massai en Berry et 
deux h Chantengeol. 

©nssttem. — Gdl&bre martyr exdcutd sous DSce. 
Un corps d Imola (Italle), et un autre corps tt Tou- 
louse. 

®osi98©b 9. — EvQque d’Autun, au quatridme sib- 
cle. Deux corps : dBonn sur leRhin, et d St-Quentin. 

Clatlaerliio. — Vierge ot martyro d’Alexandrio. 
— Son corps fut eraportd par les anges sur le raont 
Sinai, oil il est encore ; deuxibme tbte & Romo ; troi- 
sibmo mftchoire d Yintimillo ; troisibme pied d Bou- 
logne, et des cheveux d Assise. — Les os de sainte 
Catherine suont de Phui'e quo les religieux du mont 
Sinai vendent nu detail — la roue qui servit & son 
supplice est ABourges. 

©asiievlrae @2 ©mbi©. — Viergo de Toscano. 
Un corps ontier d Sainte-Maric-sur-Minervo do Rome; 
uno douxibmo tote et un doigt d Sienna ; uno cOte d 
Cologne; uno main chez los dominicains do Saint- 




Sixte de Rome ; un pied chez les dominicains de Ve- 
nise; le cmur* h Sainte-Marie-sur-Minerve,- et une 
image mifraculimse h Sienne, ainsijque la cbambre h 
eoucW dans <j laquelle Jdsus avail dpousd dans tou- 

tes les formes a sainte Catherine do Sienne. 

CJ^cW©. r— Un corps h Rome, dains l’dglise Sainte- 
. Gdcile ; un aut)*e en Allemagne. 

*- Un corps h Rome ; un deuxfeme h 
Tournay et un troisidme h Mantoue. . 

: celae.-^- Disciple de saint Pierre. Deux corps en- 
tiers h Saint-Pjaul de Rome et h Sainte-Procule de 
Pouzzol. % * 

CBbembcB®M© d’&trrfas. — Donnde par la Vierge a 
Pdv&que d’Arras ; lasainte chandelle se trouve <*ans 
une chapelle de la ville, b&tie exprds pour elle. . 

— Led os de ce saint cd- 
lbbre soiit tous h Milan : le Val-de-Grace de Paris 
poss&de une de ses jChemi^es; sa culotte est aux 
Thdatins; sa chasuble aux Bons-Enfants de la rue 
Saint*Victor ; son dtole h Saint- Jacques, etc. 

CSuMflenuigne. — Un corps entier est h Aix-la : 
Gbanelle; deuxidme tdte h Osma ; une dp do qui lui 
fut apportde.par un ange est h Nuremberg ; .Osna- 
bruck possdde aussi son peigne. ■» 

Evdque de Lyon. Iialaissddeux 
corns, tous deux & Lyon ; le premier chez les reh- 
ouses de Saint-Pierre le second Jhez les ch.anoi- 
nes de Saint-Dizier. * 

CluvistoiBlBe. — Saint gdant dont un corps duller 
est h Valence ; Gompostelle possdde en outre pn de 
ses bras; Astofga uncm&choire ; Saint-Pierre de 
Rome une dpaule; Venise a une c6teet une dent dd 
lui* Munich montre une vert&brede Christophe ,elld 
est'grosse comme eelied’un dldphant; Beauvais a 
une autre dent, et plusieurs dglises possddent so£ 


C/IaiK** — Saint. trds-inconnu dont le corps est a 
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Saint-Clair-sur-Epte, ; en Normandie, et m ceil -5. 
Saint-Victor de Parif. i 

— Fondatrice d*un ordre de religieuses 
fransciscaines. Deux cprps eniiers : h Sainte-Glaire 
d 'Assise et & Sainte-Claire de Montefalco. 

CleinrapDiS, pape. — Premier, corps h Saint-Gld- 
mentde Rome ; douxfeme kPascbiraprfcsde Vdrone; 
troisidme t&te & Kiow en Ukraine ; quatribme k Cons- : 
tantinople ; cinquidrae h l'abbaye de Cluny; sixifcme ; 

-h Pont-Sairit-Maxence. 

» CIolfilUBe. — Femme de Clovis; un corps kSainte t 
Genevieve de; Paris ; deuxifcrae tfite dans Tabbaye du 
Tr6sor do Rouen ; troisibmo t&te au monastfcre de * 

: Yalserl. 

Oobbq tBo 1» ©a*©4x. — Ces clous, ; qui devaient • 
6tre de trois h quatre tout au plusi sont: Pun t 
dans la mer od Sainte-H616ne le jeta f pqur apaiser 
les dots ; 2° un’douxi&mo au diadfcme de Constantin; 

3° un troisifcme au mors de bride dutcbeval de Cons- ' ; 
tantin ; 4° deux autres clous h la brjdo ;m&me ; 5° un : 
clou h la couronne de ferquiest k Milan; 6° un 
clou h la vodte de la cathddrale de Milan ;.7° un clou 
Si Saint-Denis ; 8° le saint clou de Nuremberg ; 9° im 
clou h. Rome, dans I’dglise de la Sainte-Cvoix ; 10* 
un autre A Saiiate-Marie in Campitelli de Rome ; ' , 
11° un auD e encore & Rome, dans V dglise Sainte-Hd- ; 
. lfene ; 12° un‘k Saint-Gerraain-des-Prds-de-Paris ;13° 
un cbez les Germes de Paris ; 14° un dans la Sainte- 
Chapelle ; 15° un k Carpentras ; 16° un clou h moitid 
changd en or par dn saint. Si Florence ; 17* deux 
vrais iclous k Naples ; 18° un & Assise ; 19° un & An- ; 

c6ney 20°un k Sienne 21° un h Venise;22° unk 
Cologne ; 23° un h Treves ; 24° un kPabbaye de la Te- . 
naillo en $aintonge ; 25° un h Bpurges’ ; 26’ un & 

Draguignan..---Cela fait virigt-huitvrais clous, sans 

compter do ;la limaille provenant de clous de la j 
croix. ■ ! ; 

’ Cloloitib. Apdtre d’Ecosse au sixidme sidcle ; I 
quatre cprpa: & Hy ,&Donne, h Glassembury et k Sens. 

j 

'i ; • 

v. . ; 
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CtoUoxnlwMtt. — Abb 6 irlandaisdu septiOmo sifcclo; 

* un corps h l’abbaye de Babbio en Milanais, et un & 
Lockmd en Bretagne. 

Cottomfee. — Yierge et martyre du troisi&me sift* 
cle. Deux corps : 1° k Sens ; 2’ k Rimini, en Italia. 

CtoloG&Bses. — Une colonne du temple de Salo- 
mon k Gaete ; — une autre sur laquelle JOsus s’ap- 
puyait pour prflcher, est k Saint-Pierre de Rome ; 

— la colonne sur laquelle le Christ fut li6 lors de sa 
flagellation est k Saint-Jean de PraxOde de Rome ; 

— les deuxcolonnes contre losquelles saint Pierre 
et saint Paul furent adossOs sont k Sainte-Marie- 
Transpontine ; — celle sur laquelle le coq chanta 
lors du reniement de J6sus par saint Pierre; — qua- 
tre colonnes du cMteau de Nuremberg ont 6td faites 
par le diable qui en a dt6 d6fl6 par un raoino. — Pra- 
gue possfcde aussi des morceaux d'une colonne ap- 
portOe par le diable pour assommer un autre moino, 
ot qui fut arrOtO par saint Pierre. 

(Dofiiogwaa. — Patron de Beuzit, prks Landernau, 
a laissO une auge de pierre sur laquelle il traversa 
rOc&m. 

(Cowvndl Matanoa©©. — Ce saint a laissk une 
tOle k Notto en Sicile et une autre d ans la Pouille, k 
Molfetta. 

CJoircBBiSfiira. — EvOque de Quimper; Trois corps/ 
k Marmoutier, h Montreuil-sur-Mer et k l’abbaye de 
Saint-Corentin, en Brotagne. 

®osmb© BPnaaateui. — Fr&res mOdecins et mar- 
tyrs. — Leurs corps Otaientk Luzarches ; une deuxik- 
me paire est k Rome dans une dglise k eux ; enfln 
deux totes dOiacbOes, k Saint-MarceI*de-Rome. 

©©woBnime «tP©pfiuo© 0 . — Elle est kNotre-Dame- 
. de-Paris ; n 6 anmoins cinq Oglises romaines ( Saint- 
Eustache, Saint-Maur, Sainte-Sabine, le couveut des 
Cbartreux et l\5glise Saint e-Cioix) en poss&dent de 
notables morceaux ; — lo crucifix de Lucques con- 
tient treize Spines provenont de lacouronne de Jdsus ; 
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Padoue a trois Spines ; Tarascon en a quatre ; cinq 
sont a Nuremberg et trois k Aix en Provence. — Sien- 
ne, Venise, Assise, SaintrDenis, Avignon, Bologne, 
Bourges, BosanQon, le Mont-Royal, San-Salvador, 
Saint-Jacques-de-Galice, Albi, Toulouse, BIftcon, 
Ghartres, Naples, la Chartreuse do Blont-Dieu en 
Champagne, Arles, Bourbon-rArcbambault, la cathd- 
drale d’Aoste , Charoux , G16ry , Saint-Martin de- 
Noyon, Saint-Maximin en Provence, Saint-Flour et 
plus dc huit cents autres dglises possfcdent Bgale- 
ment qui une dpine, qui une branche, qui un raor- 
ceau. En tout, de quol faire plus de cinquante cou- 
' ronnes dansle genre de celle do la Passion. 

CtodipilBa et <Dn»d|6iMfieBa. — Ont laissd chacun 
trois corps : i* k Saint-Laurent-de-Bome; 2° k Ldzai; 

Notre-Darae-de-Soissons. 

il© — 11 nous ost impossible d’duu- 

mdrertouslesendroits quien ontdes morceaux. On 
compte qu’il y en a dans plus de trente mille convents 
en plus des dglises qui toutes sont tem js d’en possd- 
der au moins un fragment dans chaqne autel corisa- 
crd. — Le titre que Pilate fit plaqer au haut de la 
croix de Jdsus se trouve k la foia k Rome, dans Tdglise 
Sainte-Croix, et k Toulouse, dans l’dglise N.-D.-la- 
Daurade. — Les morceaux de la vraio croix les plus 
cdl&bres sontceux : deNo.tre-Dame-de-Paris, del’ab- 
baye Saint- Victor, de Saint-Germain desPrds, de 
Samt-Pierre-de-Romo, do Saint-Joan-de-Latran, de 
Saint-Marcel- de-Romo, de Saint-JStienne, de N.-D.- 
d'Avignom do Snint-Bfarc-de-Venise, de N.-D.-d'Ar- 
gensole en Ghampagno, de Nuremberg, d’Ancdne, de 
Naples, do Saint-BIichel, etc. — Pour terminer, ajou- 
tons que Jerusalem affirme possfider encore aujour- 
d’hui la vraie croix tout ontfore. 

talboBfllknjNFOUB. — La croix do co saint 
voleur pst dans l'dgliso Sainte-Croix- de-Rome ; trois 
ou quatre cents eglises ou couvonts on possBdont 
nfianmoins des morceaux important?*. 

CJjpofis ale — Elio ost entibre : 
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i° it Marseille, dans l'dgHse Saint- Victor ; 2° en Russie; 
3° it Rome dans lachapellodu papo ; Sainte-Sabine, 
Saint-Eustacbe, Saint-Mathieu-de-Romo en possfc- 
dent desgros morceaux, ainsi queTItalio, la Russie, 
et FEspagne. 

(LVaacifl*. — Les principaux sont : Jo crucifix dc 
Saint-Aguello do Naples, qui parla en public, et 
dovint pdlo & la suite d’un coup do piorro qii’il reQUt 
dans la figure; — le crucifix des apdtres, placd par 
les apbtres dans la chambre de la viorgo, et qui ost 
maintenant h Notre-Dame-de-Lorelte de Romo ; — - 
le crucifix des bdnddictins de Naples , avec loquel 
Pio V causa deux fois ; — lo crucifix des bdguines de 
Gand, qui causa figalement ; — lo crucifix des filles 
de Genes, qui tfimoigna en justice it propos deter- 
ments d’amour entendus par lui ; — lo crucifix de 
Sawte-Marie-des-Carmes, qui baissa la tOte devant 
un boulet do canpn ; — lo crucifix de Lucques , 
sculptd quant au cdrps par Nicodfcmo, otpar un ango 
quant b la IGto, un des plus, mirgculoux crucifix 
connus ; — lo crucifix de Citeaux, dont lo bras (16- 
gagea une « lurni&re grosso commo une dtoilo et 
bien plus brillante» ; — lo crucifix de samtp /SVineh- 
garde, qui chargea cettc sainte d'aller souhaiter lo 
bonj our it un crucifix de Cologne: — le crucifix de 
saint Frangois d’Astu'se, pOinturo qui parla trois fois it 
ce saint ; — lo crucifix de saint Frangois Xavier , qui, 
! toinbd dans la mer , rut rapport6 par un gros crane ; 
— le crucifix.de Sqint*Georges de Cologne, qui frappa 
durement lo sonneur do FGgliso coupable de nom- 
, breux vols de cierges ; — le crucifix de Saint-Goar, 
qui, ayant toqu udo fllicbe dans le bras droit, saigna 
abondamment: lo crucifix de saint Greyoire de 

Tours , qui dtoignjt un incemjio ; — deux crucifix 
frappds par des Juifs, dont les Measures saign&rent, 
sont h Jerusalem ot it BdrRh, on Syrio; — lo crucifix 
de sainte Brigitte de Suede, qui parla it cetto sainte, 
so trouve it Rome dans I’dglise Saint-Paul; — notons 
encore le crucifix de Burgos , apportd jadis par un 
ango; — lo crucifix de Campon, qui cogna (et tua 
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un moino endormi dans uno 6glise, pour lo r6veillor ; 

le crucifix des Carmen ae Florence , avoc lequel 
s'ontretint i6v6(jue do Fiesolo; — le crucifix de sainte 
Catherine de Sienne, qui lui stigmatisa lo ccour; — . 
le crucifix de Laar, pr&s Tunis, qui so sauva soul lors 
de Pforoulement d une tour; — le ct'ucifix de Saint- 
Denis, qui parla jadifc ; — le crucifix de Willisaw. qui 
so vengoa d’un s* -lilfcgo on lo faisant onlovor par uno 
troupe do diables; — lo crucifix de Trente , qui 
baissait la lOio pour approuver les decisions du fa* 
rnoux concilo dont il 6tait lo president; — lo crucifix 
de saint Thoinas-ii'Aqwn, visible 0 Naples, qui causa 
avec lo saint; — le crucifix de Wurtzbourg , dontlo 
bras so d6^acba on ploin tribunal otsaigna; — lo 
crucifix du Saini-Styulcre, qui snlna un jonne homme; 
— lo crucifix de Sain te- Marie- 1 1 'anspon t in e, avoc lc- 
quel saint Piorro et saint Paul s’ontrotinrent ; — le 
crucifix des creanciers, quitdraoignadovantdesjuges, 
et onlln lo crucifix de Mcry-sur-beine, qui donna un 
soufflet A un soldat et le ronversa. 

— Martyr ospagnol du 1V° sifccle. 
Deux corps : unA Saint-Denis, l*aulre A Compost olio. 

(Pi5n<£g<mtlto. ™ Premier corps A Bamberg ; la 
moitid du second A Vienna ; Poutro moitid ft Andeck 
on Bavi&ro; troislAme. corps mi-partio A Lisbonno, 
ot rai-partio it Cologne. 

Cyprfien. — * Premier corps it Lyon ; douxi&me A 
Compifigno J troisi&mo it Molssac en Quercy et qpa- 
trJAmo it. llosnay on Flandro, uno cinqui&me main 
droite est ft Vonise. 

&% tfonw. — Martyrs du quatribmo si&cle ; 
leurs corps sont it la fois it Alexandria, it Homo et A 
Munich. — Villojuifot Sorrento possfcdent on outre 
des morceaux do saint Gyr. 

CyK'Imjtie.— Promicr corps it Homo dans Pdgliso 
bainte-Moric-m*vnl-/«/d ; deuxl&nio corps A AiicOne ; 
troisi&mo on Westphalio ; quatribrno au priourfi do 
Notrc-Damo, pr&s do Sens ; la moiti6 d*nn cinqnibmo 
A Worms duns lo palulinat du Hbin ; sixi&mo t&to A 


~ 26 — 


Cologne ; septibme tbte b Orlbans et diverses parties 
un peu partout, en Brabant, en Flandre, en Allema- 
gne, en Italie, en Espagne et en France. 

D 

BDiwafleB. — Trois corps ontiera do co faraeuxpro- 
pbbte : 1° b Alexandrie (EgyptoJ ; 2° b Venise ; 3° b 
Constantinople. Soptibmo iambo nVereeil (Pibmont). 
Beaucoup d’ossements b Moscou, ot diffbrents frag- 
ments dissbmin6s dans do nombrouses bglises. 

IffiawhU. 11 y a pou do couvonts on Grbco qui 
n’aient pas la fronde avec laquollo David tua lo 
gbant Goliatb. 

— Corps entiors : 1° b l’abbaye do Saint- 
Denis ; 2° b Romo ; 3° bBastionno on Bavibre (abbayo 
do Saint-Emmoran).Indbpondammont dcs trois totes 
de cos trois corps, nous pouvons citor : un crbue 
incomplet b Notre-Damc-de-Paris, un crftne complet 
bMuys-sur-le-Rbin. 

EMillos 1 . — Evbque de Langres. Un corps entier au 
prieurbdeSainte-Madeleine, prbs Langres. Deux mft- 
cboires, un bras et une cbte b Pbglise Saint-Mammbs, 
b Langres. Autres fragments b Gbnes,Bologno, Milan, 
Avignon, Arles, Cologne et Libge. 

BDIdtes*. — Ev&quede Vienne on Daupbinb. Deux 
corps entiors : V a Vienne ; 2* b Lyon. Troisibrne 
tOtebPabbavo de Notre-Dame-de-rErmitage, dans le 
canton de Scmvit?. (Suisse) . 

BBlinnrj. — (C’estlo nomdu bon larron). Danslos 
environs de J6ruaalem t on vbnbreuno maisonette-* 
nante blamaison de Dimas et dans laquollo la Viorge 
Marie, lors do la fuite en Egypto, lava los braguottos 
saliesparlesoxcrbmonte de ronfant Jbsus. Depuisco 
lavage, la fontaino cst miraculeuso. 

IPIx BiuftllU© miwfyvB. — Co sont los dix millo 
soldats cbrbtiens qui ont6l6 crticHlbs et fignrgfis (avoc 
un scul couteau ijsous le rbgnod'Adrien. Lofnmoux 


couteau est dans Fdglise Scala-Ccoli, k Rome. L h en- 
core, sous uno pierre do deux metres carr^s, sont 
enterr6sles dix mille corps do Cos dix-mille martyrs. 

Roinlnlipto. — Deux corps ontiers: 1° au grand 
couvent do Bologne ; 2 5 k Assise. En outro, divers 
membres do saint Dominique sont en Espagne, en 
Italie, en Sicilo et en Franco. 

— Viorgo brftl6e vive par Tordro du 
persdcuteur Trajan. N6anmoins, on a d’elle trois 
corps : t* dans l'eglise de Saint-Adrien, Romo; 2* h 
Elxvangen on Souabe ; 3* & Ariano, prfts de Naples. 
Quatvifcmo tftto ft l*6glise do Sainte-Marie-in-iVallicella 
de Romo. Ginquibme teto h Osma on Espagne. Sixib- 
mo tOto h Bologne. — En outre, divers Fragments & 
Douai, & Limoges, h Snint-Bertin-en-Artois, etc. 

BBobmbu(bBo. — EvOque du Mans. Deux corps : i° au 
Mans; 2° h Cbaunes-on-Brio. 

USoBma.— Evdquo d’Arozzo, marty. . Quatre corps 
bion complets: V dans P6gliso de Venise; 2° h Imola; 
3 3 & Arezzo; 4° h Avignon — Arezzo roontre en outre 
un calice ayant appartenu ii ce saint, et auquel il 
manque un morceau quo lo d&non aurait emportd. 

{los sept). — Septjounos gen 9. Ma- 
ximien* Mnlchus, Martian, Denis, Jean, Serapion et 
Constantin, s’dtant endormis dans une cavorne d'E- 
pbbso, oil ils s’dtaient retires pour fuir la persecution. 
Ephbseniontra leurs sept corps ; ils sont dgaloment h 
Marmoutier; enfte Marseille possfcde les cadavres do 
quatro d'entre eux. 

B&oirotir&de. — Viorgo et mavtyre do C6saT6o au 
quatriftmo sifcclo; six corps enliers: & Bologne, it Ro- 
mo, h Arles, h Lisbonno, h Pragues et h Sirck. 

Brews. — Rcclus du Hainaut. Un corps ontior k 
8ebourg,ot,mnlgrdcola, do grnndes parties dEpinay. 
Cnmbrai, Liessies, Andorlnc et Goiiy pr&s Li&go. 

Bibbb©«^bb. — ArchovOquo do Canterbury. Deux 
corps: h Olnssembury et h Canterbury. 

Bytmjme. — Viorgo et marly ro du Brabant. 
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Un corps enterr6 par los anges & Ghfile en Brabant; un ' 
second ft Cambrai et uni roisiftme ft Saintes . 

E 

JEclIBBa. —Femme de Loth, cbangdo en statuo de 
seltout enconservant ses formes matdriclles et en 
ayant ses menstruations ; visible ft doux licues do la 
mer Morto, ft co qu’assuront les historions sacrds. 

EilMBiw. — Fillo d’Edgard, roi d’Angleterro, viergo 
et roligiouse. Un corps ontior on Angletenf ; les ycux, 
lespieds otles mains sont enticement pourris; los 
mamellos, les parties soxuollos, la bouchoolun pou- 
ce sont parfaitement conserves. 

EelsisomB. — Hoi d’Angletorre. Premier corps ft 
Bordrich-Worth on Angleterro ; donxiftme corps ft 
Toulouso. 

KicMiBioir©. — Papo : doux corps, lo premior ft 
Rome, lo second ftTroja prfts Naples. 

Elcmaiiidir©. — EvOque de Tournay; deuxtdtes ft 
Tournay mfime. l*uno dans la cathtidrale, l’autrc ft 
l’abbayo Saint4lartin. — Son corps est avoc la pre- 
miere tOte. 

EBoutBi&ft'e. — • Abbfi do Saint-Marc; un corps ft 
Spolette, etun ft Uftnos dans l’dglise Saint-Matliieu. 

Efllo. — Les melons qu’Elie ebangea un jour en 
pierre so voient oncoro au Mont-Carmel. 

ESIonBiolIu t5 © — Un corps do cot to 

reine est ft Lisbonno et un autre so trouve ft CoVmbre. 

Eilrade. — Les os du prophftte Ellsde furent brft- 
lds par Julipn PApostat. Nftnnmoins son corps ost ft 
Sdbaslo; un second corps ft Ravenne. 

Efioi. — EvOque-orfftvro; son corps est ft Noyon ; 
douxiftmo corps ft Bruges ; troisiftme tote ft Ghollos; 
quatviftme aux Barnabnes do Paris. 

EBopBD. — Martyr Lorrain; trois corps, i° ft Colo- 
gne; 2* ft Toul; 3 3 prfts de Oapd; quatriftmo tOto ft 


-T- 29 


Utrecht; cinquiftmo t&te ft Saint-Martin de Cologne. 

Kpftmavwno. — Martyr Romain; quatre corps : 
ft Homo, dans PSglise Saint-Gardien; ft Constantino- 
ple; ftl’abbaye doKempton, dansle dioc&se d’Augs- 
bourg et ft Venisq. 

— Evftquo de Salaraine ; deux corps : 
ft B6n6vent et ft Praguos. 

lE^inl©©. — Abb6 du sixi&me siftclo ; un corps ft 
Rizzolo et un ft Atjuila, en Italic. 

IE&*«bbb&©. — Martyr d’ltalie: premier corps ft 
Gabte ; deuxiftme corps ft Rome ; troisiftme ft Bolo- 
gno; quatriftmo ft Engubbio; cinquibme ft Vftrone; 
sixibmo ft Naples ; septiftmo ft Evora ; huitiftme ft Lis- 
bonne ; neuvibmo ft Cologne ; dixibme ft Prague et 
onzibme corps ft Mayonce. — Chacun de ces onze 
corps entiers, bion entondu. 

B5tea*fl«a©8«eaitt illta — On mon- 

trait au XVII 0 siftcle colto relique, dans uno Hole, ft 
l’bglise Saint- Front, ft Pbrigueux. 

IE«teiiane — Un corps r6duit en condres ft Jdrusa- 
lom ; douxiftmo corps tout entier ft Constantinople ; 
troisiftme corps ft Saint-Laurent de Rome ; quatrift- 
me ft Veniso ; cinquiftmo t6te ft Saint-Paul de Rome ; 
sixi&me tfite ft Soissons ; septi&mo ft Arles; huitiftme 
ft Saint-Etienne de Lyon ; un nouviftmo bras est ft 
Saint-Yves de Rome ; un dixiftme ft Sainte-CGcile de 
Rome ; un onzl&me ft Saint-Louis do Rome ; un dou- 
ziftme ft Metz; un treizitymo ftBesangon, etc., etc. 

— Pano ; premier corps ft Trani ; deu- 
xiftme ft Pise ; troisfftmo ft Saint-Sylvostre de Rome. 

fiSue$ne.—-Papo; un corps ft Rome etun autre 
en Portugal . 

E«8&a©.—EvGque do Carthago ; un corps ft Albi ; 
un second on Corse ; un troisiftmo ft Vonise. 

Kiilnlto. — Premier corps ft Mdrida ; second dans 
les Asturies. 

j EmpIiqJmle. — Son tomhouu, qui sue du sang, 
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est en Ghaic6doine, avec un corps dedans ; un se- 
cond corps ost ft Saintc-Euph6raio do Romo ; un 
tvoisifcmo ft Tarbea et un quatriftme ft Saint-Mftlo. 

E^apBarosla©.-- Vierge d ’Alexandria ; trois corps : 
^ Trftbes, ft Bologne et ft R6aulieu, prfts Gompi&gne. 

— Un corps ft Paris; unautro ft Rome; 
troisiftme t&te ft Veniso ; quatriftmo mftchoire ft Ro- 
mo, dans une figlise du quartier Saint-Eustache. 

Euas-ope. — EvOquo do Saintos ; un corps ft Ven- 
d6mo; un corps k Houle, prfts Gourlvay ; troisitune 
tOte ft Saintos. 


, fitauate , dtomrlev ct NBiwtttwB. — Trois saints 

? frftrrs dont six corps sont, trois par trois, k Gordoue 

, - oik Tolftdo. 

i IF<SB5©t«a$. - - Quatro corps : k Romo, & Bologne, 

k Viorzon el au monastOro do Dftvre, en Berry.-— 
Uno autre sainto du mftme nom mourut marlyr©,'en 
compagnio do sas sopt ftls;loshuit corps sont & 
Sahit-Marcel do Rome. 

— Premier papo du nom ; un corps it 
Saint- GO mo do Romo; un second ft Sainte-Pruden- 
tiam do Romo ot un troisi&me corps, partagd on 
trois, clans trois Sglisea do Bologno. 

Fwaftsi et /ftiBiuacte. — Lours corps sont k l’ab- 
bayo do Ferriftros ; — iJs ont doux autros tfites k Go- 
■ logno, et d’aulros raombres it Rome, on Picardio et 

on Normandie. 

IPdBajk lie ©la*<mo. — Un corps k Girone; un 
autre k Narbonne. 

, file KJoflo. — PrBtre du troisiftme siftclo; 

; un corps k Nolo ; un autre ft Saint-F6Hx do Rome : 

un troisiftmo ft Bftnftvent. 

— EvOque do Tr&ves ; deux corps : ft Trfc- 
vos ot ft Bologno. 


i 
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Itinera. — Une pierre qui s’est amollie au con* 
tact du derrlftre de saint Piacro est visible a Meaux, 
qui possftde aussi son corps. 

Fiimstn . — Deux corps : a Amiens et a Saint- 
Denis. 

HTJopcmStM ©4DB8 BrIpo. — Martyrs ; premier corps 
de saint Florentin a Lyon; deuxiftme a Lagny ; troi- 
sitmioA Bonn ; quatriftmo tOto a Bromur-sur- Seine. 
“- Premier corps de saint Hilaire a Lyon ; deuxiftme 
a Lagny; troisiftmo tflte aBremur. 

lPrmiyolB (I ’AosSso. — Un corps a Assise ; un 
douxiftme a Sainte-Marie-de-la-Povtioncule. 

Pran^ots (Bo Panle. — Son corpB so trouve ; 4° 
a Plessis-du-Parc, 2 ' aNotre-Dame-la-Hichede Tours; 
3" aux couvents de Chaillot et de la place Boyalo, a 
Paris, 4* a Aix en Piovonco ; 5° a Paulo en Calabre • 
1 a Gfines ; 8* a Bologne ; 9” a Madrid • 
lOf a Malaga ;.||* a Barcelona ; 12’ a Home, etc., etc’ 

Vviiotueux. — ftvflquo de Tarragone;un corps 
dans cette vlllo ; 2“° corps a Manrftso en Catalogue ; 
d”' 0 a Barcelona ; 4°° en Italie, surlescfltes de GOnos. 
—Ilya aussi un saint Fructueux, fivftque de Bragues ; 
son corps est a Bragues et ft Compostelle. 

VusetiBon, Vletorle oil WonUeta. — Martyrs : 
Fuschlen est double, a Baugency et a Amiens ; Vic- 
toric est double, a Baugency et a Corbie i Gentien 
estegalement double, a Baugency et&Saint-Quentin. 


G 

finbriol.— Notrc-Dmno de Lorette, a Ho mo, pos- 
sftdo uue plume qua l'ango Gabriel laissa tom bar duns 
la chambre de la Vierge, lo jour de PAnnonciation. 

Ctnsien. — ftvflquo ; un corps a Tours et un ft 
Saint- Vnast d'Arras. 

— Patron des marls trompfis ; cinq 
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corps entiers ;bVarennes, & Florence, b Villa- Yicio- 
sa en Portugal, b Cologne et b Trfcves, Un sixi&me est 
dispersd entre Prague, Harlem, la Bohbme, etc. 

©©OFgea.—Ce saint cdlbbre a laissd plus de trente 
corps ; ses principalestGtes sont bVenise,b San-Sal- 
vador, b Prague, it Cologne, au Mans, en Auvergne, 
b Trdves, en Angleterre, b Constantinople, b Lydda, 
it Home, etc. 

<&©i*matuL — Patriarche do Constantinople ; un 
corps b Chores en Asio ot un autre it Borti en Au- 
vergne. 

©erflEiaipB V&miewv olm. — Un corps tout com- 
plet it Auxerre ; troisi&me bras b Gusa prds Perpignan; . 
quatridme b Ravennes. 

£Se©m©i*. — Un corps b Beauvais, undeuxidme it 
Poitiers. 

©ovvrtiaeft Q D a a otafta. — Martyrs du premier sid- 
cle ; premiere paire de corps itMilan ; deuxi&rae paire 
it Brissac en Abaco ; trolsibme paire It Besamjon ; 
qualribme paire b Soissons. 

&©jb©1&bb. — Deux corps: it Berg et it Luxembourg. 
©««. — Patron des gantiors ; son corps fut brftld 
parlesNormands ;il eslndamnoins bbaint-Gan pr&s 
de Sdzanne. 

Gordon. — Premier corps b Rome ; deuxidme 
corps b Ivempter ; troisi&me corps b Prague ; qua- 
tri&rae tdte b Tr&ves. 

Gorgone - Eunuquo noyd au quatrifcme sidcle ; 
ses corps, au nombre de six, so trouvent : 1° dans la 
mer oh onlejota et d'oh 11 ne fut point tird ; 2°hNico- 
mddio ; 3» k Saint-Pierre de Rome ; V b Goreze prbs 
Metz ; 5° b Minden en Saxe ; 6* b Marmoutier. 

©ra*. — fivdquede Cbftlons-suv-Marne ; un corps 
b Paray-le Monial et un secqnd b Aoste. 

Grtfgoflre-le-OFandL— i or corps b Saint-Pierre 
de Rome ; 2° corps b Saint-Mddnrd de Soissons ; 3° Idle 
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& Sens ; 4* t&te ft Constance ; S» ft Cologne ot 6° ftLis- 
bonne. 

©a^softffeoIeoTTBaBBBiramtluarg©. — Deux corps : 
ft Lisbonne et ft Ndoc6sar6e. 

€3B*^goiB*e®flS©*»Rfaa4G>iBa5©. — Premier corps ft 
Constantinople ; deuxi&me ft Saint-Pierr e-de-Rome ; 
troisiftme ft Venise ; quatri&me t&te ft Corenza ; sep- 
tiftme main, ft Tomar, en Portugal. 

(Ka^sofla*© «H’0JtiF©©llDit. — Un corps au monast&re 
de cette viille, dont il fut abbft, et un ft Susteron, en 
Westphalie. 

©bmUmBo — Vierge du Brabant ; son corps entier 
est ft Bruxelles ; mais Augsbourg'.possfcde aussi ses 
cuisses et ses parties sexuelles. 

(&BaeHiieaa&ii. — Deux corps ft Corbeil et ft Vannes, 

©QBflgcBoIeti. — Saint abb6 cOlftbre pour lo culte 
que lui rendont les femmes stdriles ; trois corps : ft 
Eandvener, ft Blandinberg et ft Montreuil en Pi- 
cardie. 

— Premier corps en 
Languedoc ; un deuxi&me ft rEscurial ; un troisi&mo 
ft Grasseto, en Toscane ; un quatri&me ft Cologne ; la 
moitiO d'un cinquiftme ft Paris ; Tautre moitift ft 
Cambrai ; un sixiOme ft Bdthune ; an soptiftme ft 
Madrid ; une huiti&me t(He ft Anvers ; une dixi&me 
tftte ft Duren, etc. 

<Ehn&®fl©Afin. — Son corps, brftlO paries Norm ands, 
se trouve ndanmoins ft Cambrai, ft l’abbayo de saint 
Guisloin. 


H 

Mcdwlge. — Duchesse de Pologno ; un corps ft 
Trebnitz, en SilOsie, et un ft Cracovie. 

— Premier corps ft Constantinople ; se- 
cond corps ft Rome;troisi5mo corps dansl’ile de Saintc- 

3 
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Hdldne etquatridme corps SiHautvilld, en Champagne. 
— Elle a une cinquidme tdto h Cologne. 

MSIaiU*©. — La scule villa de Poitiers a possddd 
deux corps de ce saint ; les huguenots en ont brftld 
un ; un Iroisibme corps est h Saint-Denis ; un qua- 
tridme' corps est au Puy-en-Velay ; un cinquidme d 
Bdhdvent ; un sixidme d Wallers en Hainaut ; la moi- 
lid d’un septidme d Reims ; Tautre moitid & Sechin- 
gen prds Bile ; la moitid d'un huitidme d Parme ; 
l’autre moitid d Toldde, etc. 

MigjaioBytte. — Martyr : premier corps d Rome 
dans Tdglise des QuJ,re-saints-couronnds ; la tdte de 
ce corps est~& Sainte-Croix do Jerusalem ; deuxidme 
corps d Saint-Denis ; trnisidme corps d Sainte-Julie 
de Brescia; quatridme tdtc d Lucques ; cinquidme 
Idle ft Cologne et sixidme tdte d Toulouse. 

Msmiraed©. — Martyr espagnol>n'a laissd que deux 
Idles, 1’une d Paris, Taut re d Toulouse dans I'dglise 
Saint-Saturnin. — 'Un corps entier dtait en outre dans 
I’dglise deTabbaye dUidre, prds Paris, mais la Revolu- 
tion l'a mis en pidees et dissipd. 

Monies BEBSa'acaaflc^agc®. — L'hostie de Dijon , 
offerte par Je papo Eugdne d Philippe-le-Bon, due de 
Bourgogne. porto les traces do goutteleltesdesang qui 
en sortirent aprds avoir- dtd perede Scoops de couteau 
par un Juif ; I’dglise Saint-Jean de Dijon possdde une 
hole pleinedece m&mo sang ; une hostie du mdmo 
genre que la prdeddente est gardde & Saint-Jean en 
Grdve ; Bruxelles en possdde troispareilles/Bellitz en 
a une autre ; Rimini possdde une hostie qui, miso 
dans une hotto de foin, fut adorde par un eheval d 
qui on avail ainsi prdsentd lo foin ; Sdefeld montre 
une grande hostie avalde et reerachde toute saignan- 
tepar un gentilhommo orgueilleux qui avail refusd 
de communier avec des petites hosties ordinaires ; 
Bolsena, Constantinople, Braine, D61e, Rome, Ams- 
terdam, Faverney, etc., possddent, dgalement des 
hosties miraculeuses ; presque toutes ont rendu du 
sang et beaucoup ont dtd profandes par des Juifs. 


) 
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ESyraelirafcBiie* — Religieux polonais ; son corps est 
k Gracovie ; il a une seconde tdte k Paris et une 
iroisidme & Anvers. — Ayant un jour traversd la 
fleuve Garistdne, k pied, en marchant sur Feau, ses 
pas y demeurdrent marquds, et on les voit encore 
aujourd’hui, affirment les imposteurs cldricaux. 

I 

HguBsace. — Fut mangd par les lions ; aprds son 
supplice on ouvrit son cceur, on ne dit pas comment 
on l’avait trouvd , il dtait stigmatisd; on le conserve 
k Antioclie ; — bien qu’il ait dtd mangd, Antioche 
possdde aussi son corps entier; Rome en a un 
second et Clairvaux un troisidme ; - cela fait, avec 
le corps mangd, quatre corps et quatre tdtes, une 
cinquidme tdte est k Prague ; une sixidme k Mes- 
sine ; une septidme k Cologne. Un huitidme bras est 
& Chartres et une huitidme jambe k Paris. 

— Patriarche de Constantinople; a laissd 
deux' corps, un k Constantinople, dans l’dglise 
Saint-Michel surle Bosphore, et un k Naples. 

Hguacae© do EioyoBa. — A part d’innombrables 
parties du corps de saint Ignace de , Loyola, qui 
sont en quantity sufflsante pour former six corps au 
moins, on garde dans certains endroits le croupion 
du fondateur de la Compagnie dejdsus, auquel on 
rend un culte particular. 

— Evdque de Lyon ; un corps h Lyon, 
un deuxidme k Gantazare, en Calabre, etun cinqtlid- 
mo bras k Paris. 

— Ce prophdte, scid en deux, a laissd un 
corps k Sion, un deuxidme k Constantinople et un 
troisidme k Saint-Denis. 

Saidon*©. — Martyr de Ohio, au troisidme sidcle; 
un corps hGhio; un second k Constantinople ; un 
troisidme hYenise; un quatridme k Martorel en- 
Gatalogne. * 


IsfitloF©, — Kvfiquo de Seville ; un premier 
corps dans cette villa ; un demriftme ft Mon ; un 
troisi&me ft Bologne. 


J 

«Pm?^eas?s I© Mrajeaira*. — Apdtre ddcapitd onze 
ans aprfts la mort de J.-C. Un corps entier ft Com- 
postelle; un second en Judge; un troisi&me en 
Lydie; un quatri&me ft Ygrone; un cinqui&me ft 
Toulouse; un sixi&meauxSaints-Ap6tros de Rome ; 
un septiftme ft Pistoie ; une huiti&me t&te ft Venise ; 
une neuvifeme tfite h SainKWaast d’Arras ; un quin- 
zi&me bras ft Saint-Chrysogone deRome; un seizift- 
me ft Ligge ; un ’dix-septiftme ft Saint-Benoit-sur- 
Loire, un dix-huitifcme ft Amiens, etc. 

B© MSbb©bbr\ ~ Apfttie ; quatre corps 
complets: 1° au Mont des Oliviers; 2° ft Constanti- 
nople ; 3° ft Rome, aux Saints-Ap&tres ; 4° ft Toulou- 
se ; — neuviftme bras ft G6nes ; dixi&me ft Tr&ves ; 
onziftme b Namur ; douziftme b Langres ; cinqui&rae 
t&te b Compostelle ; sixi&me. tdte b Saint-Pierre de 
Rome (Rome a done deux t&tes de co saint) ; septift- 
me tOte b AncAne ; buiti&me aux Saintes->Maries en 
Provence ; neuviftme b Gorapiftgne ; dixiftme b An- 
vers ; eulln une onziftme mftcbolre b Forli. 

irnnailoipcis. — Ainsi nommg parce 
qu'il fut eoupg en morceaux; premier corps entier 
au Couventau Saint-Esprit, ftPavie; second corps 
entier ft Moscou et troisi&me aussi entier b Brague, en 
Portugal. 

JuwicE’, — IJn corps b Naples, un autre b 
Pouzzol. 

*9©oHTi-EB£Hflp3aBtl©. ~ Son corps, qui gtait b Sgbas- 
te, futbrft!6 par Julien l’Apostat; ses cendros sont : 

\ 9 b Saint-Jean-de-Latran; 2° ft Saint-Laurent-de- 
G6ne9 ; 3 a h \ienne, en Daupbing ; 4° au Puy-en- 
Yelay ; 5* ft ArdreB en Picardie ; 6° dans l’abbayo du 
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Paraclet ; T k Saint-Aim6 de Douai ; — bien que 
chacune de ces villes sa vante de poss6der les cen- 
tres completes de Jean-Baptiste, on a de sea os & 
SaiuVJ ean-de-Maurienne, k Langey, k Saint-Martin 
de Tours, k Brescia et k Saint-F6lix-dc-Nole ; — une 
partie de son dpaule est k Saint-Denis; une dpaule 
enti&ro k Constantinople ; une autre <5 panic k Long- 
pont et une derni&re k Lieissies ; — une de ses jam- 
nes se trouve k Saint-Jean d’Abbeville ; une autre k 
Venise ; une troisiSme k Toledo ; un bras est a Bolo- 
gno ; un autre en Hollande; un autre k Sainte-Marie- 
Majeure de Rome; un quatri&me k Maastricht; un 
cinqui&me, avec la chair, la peau et les ongles, aux 
Jacobins de Perpignan; sixi&me main k Citeaux; 
sopti&me k Venise ; huiti&me k Sienne; quarante- 
uni&me doigt k Besangon; quarante-deuxi&me k 
Toulouse; quarante-troisi&me k Lyon; quarante- 
quatri&me hBourges ; quarante-cinqui&me k Flo- 
rence; quarante-sixi&me k Saint-Jean-des-Aventu- 
res, pr&s Mftcon ; quararite-septi&me k Basse-Fon- 
taine; quarante-huiti&me k Paris ; quarante-neuvib- 
me k Malte; cinquanti&me k Saint-Jean-du-Doigt 
dans le Finist&re, et cinquante-uni&rae doigt k l'Es- 
ourial ; le plus curieux, c'est que ces onze doigts 
d6tach6s sont tous l’index de la main droite. — Nous 
passons sous silence les endroits qui poss&dent 
d'autres doigts et d'autres mains de saint Jean- 
Baptiste et qui sont au nombre d’une centaine mt 
moms. 

Bien quo sa t&te ait dtd brdlde avec son corps, 
elle se trouve ndanmoins tout enti&ro : 1° deux k 
Ern&se, en Ph&nicie ; 2* une k Comane ; 3 # une chez 
les Maronites du Liban ; 4* une k la cath&drale 
d'Amiens ; 8* une k St-Jean-d'Angoly ; 6* une k 
Saint-Sylvestre de Rome ; T une k Soissons ; 8° une 
k TEscurial ; toutes ces t&tes ont conservd leur 
peau, leurs yejix et leurs polls ; — une moitid de 
t&te est k Malte ; un derri&re de t&te et une raftchoiro 
sont h St-Jean de Nemours ; un crftne k Venise ; un 
autre k St-Jean de Maurienne ; un autre k Cologne; 
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une autre mAchoiro A St-Jean do Lyon ; une cin- 
quifeme m&choire ddtachde A Turin ; uno sixi&me 
a la cathddrale d’Aosto ; uno soptidme A Beauvais, 
avec deux dents ; d'autres sont a St-Joan de Latran, 
a Nuremberg, a St-Denis, etc ; — uno corvolle est A 
Tiron ; une autre 6 Nogent-lo-Ilotrou ; uno oreille 
a Paris ; uno autre a St-Flour ; uno a Prague, etc. , 
etc., etc, 

«5oaia U’EvoDBgdllsfie. — Los uns lo croiont 
vivant oncoro, dans lo paradis torrostro ; d’autres 
disont qu’il est au ciel, on corps ot on Amo ; les 
troisiAmos * le supposeni enterrd a Ephdso, raais 
touiours vivant. — - Ndanmoins quelques-uns do ses 
os sbnt a Arlos, A Milan, a Auxerro, a Besangon, a 
Toledo, a Moscou, a Cologne, qtc. 

e 5 r©wBawOflBB*yso 0 iIO 8 BBo. — Son premier corps ost 
a Constantinople, son second a Saint-Pierro-de- 
Home, sa troisidmo tote AParisetsa quatriftinc a 
Massine. 

«3©nBn — Donx corps : un A Cons- 

tantinople et un dans Hie do Chypro. 

JJonoa B er . Pape — Premier corps au Vatican, 
douxidmo A Augsbourg, troisiAmo lOto A Ravonno. 

propliAto juif. Un corps A Jeru- 
salem ; un autre A Aloxandrie, ot des morcoaux 
un peu partout. 

«SdroBm% — Premier corps A Bethldom ; douxiAnle 
a Sainte-Mavie-Majeure do Romo ; troisiAme a Tou- 
louse ; quatriAme tOte a 1’abbaye de Cluny. 

« 5 © 8 Mi 9 »<DlIa 8 »Jlf i nL ••• Une crdche ou nugo dans 
laquelle il naquit ost : 1° A Bethldom ; 2 * A Sainto- 
Marie-Majeure; 3* en parties diversos A Toulon, Nu- 
remberg, TRscurial, etc.; — lo nombril de Jdsus, 
ou pour mieux dire son cordon ombilical, ost moitid 
A Saint-Jean-dc-Latran , moitid A Sainte-Marie-du- 
Pouple ; — son prdpuco so trouve : 1° A Charroux, 
prAs Poitiers ; 2° A Saint-Jean-de-Latran ; 3° A Cou- 
lombs, prAs Chartres ; 4* A Anvers ; 5° an Puy-en- 
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Velay ; fi° itHildesheim ; T h ChAlons-sur-Marne ; — 
J6sus ayant chang6 l’eau do six cruchos en vin, aux 
noccs do Cana, on montro cos cruchos, uno par uno, 
it Havonnos, Piso, San-Salvador , Venise, Moscou, 
Bologne, Tongres, Cologno, Angers, Cluni, Paris, 
Beauvais etit Orl6ans, soit treize cruches ; — Rome, 
San-Salvador, A'cniso so vantent do possddor des 
morcoaux qui rost&rent des cinq pains avec losquols 
J6sus nourrit 5000 personnos dans lo ddscrt, ainsi 
quo Ja tablo qui fut dressdo h cetto occasion ; — Vcn- 
d6mo poss&do uno larmo quo J6sus versa sur la mort 
do Lazaro ; olio rapporto 4000 francs do rente au x 
roligieux; d’autros larmes moins c616bros sont it 
Tr6vos , it Solincourt, it Thiers , it Saint-Piorre-le- 
Pucllier d'Orldans, it Foucarmont ; — Saint-Maximin, 
en Provonco, possfodo aussi uno larmo vors6o par 
J6sus lorqu’il lava les pieds it sos apfitros ; — la table 
do la C6no ost toutc cntiftro h Saint- Joan-do-Latran; 
Montdiou, Chartres, Cologno et PKscurlal on possfc- 
dont n6nnmoins do notables morcoaux. — Notons 
aussi quatre serviettes u avoc iaquelie Jd9us essuya 
los pieds do sos apfttros » ; des morcoaux du pain do 
la Cimo, dos Holes do sang, des m&clios do sos cho- 
voux, — losquols sont do diffdrontos coulours, siiivant 
los villos qui los poss&dent ; — d’autres roliques encore 
sont diss6min6es un pou par touto la torro. — La 
Sainto-Robo sans couture ost : V 6 Argentouil ; 2* it 
Moscou ; IP it Saint- Joan- do-Latran ; 4° it Sninto- 
Martinollo do Rome ; 5° it Tr&ves ; G> on Turquio ; — 
l’dpongo do la passion est : V it la Sainto-Croix do 
Romo ; 2® it AncOno ; 3* it Mantouo ; 4* it Montdiou ; 
iP it Constantinople ; Saint-S6bnstion do Romo 
poss&do uno pierre sur Iaquelie Jdsus loissa l’em- 
prointo do sos pieds; Soissons on possfcdo uno pa- 
reillo; la Torro-Sainto aussi ; — lo portail do l’dgliso 
do Roims a 616 onti&roment bitti par J6sus, ct uno 
piorro consorvde roligiousomont derri&ro lo grand 
autol porto Pomprointo des fosses du Sauvonr. ~ 
Les autres roliquos do J6sus sont trop nombreuscs 
pour quo nous puissions los 6mun6rer ici. 
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JoanMita. — Deux corps : ft Bologne ei ft Colo- 
gne. 

Kansas. — Premier corps ft Lydda , en Turquie , 
deuxlftmo corps ft Moussoul, troisiftmo corps ft Ve- 
nise. 

— * Epoux do la vierge. — Outre son 
corps, onterrd dans la vallde do Josapbat, son man- 
teau,son anneati, etc., Gonchy-Verny, pr6s Blois, 

« conserve, dans une bouteillo, le dornier soupir que 
saint Joseph poussa ft sa mort. » 

il’/toinwflite* — Un corps ft Moyen- 
Moutier, prfts Toni, un autre ft Glaasemhury ; ein- 
quiftme hras ft Rome. 

Cumins Hetmff&crtf©. — Saint-Jean-de-Latran , 
Sainte-Groix-de-Romo , Saint-Denis , Aix , Amras , 
etc., out conservd quelques-uns des tronto deniers 
qoi pay&rout sa trahison, ainsi que la lasso dans 
laquelle it buvait, la corde avec laquello ilaependit, 
etc. 

dtatfe. — Apfttre; premier corps ft Toulouse, 
deuxiOme ft St-Pierre de Rome, cinqui&me bras ft 
Cologne avec une troisiftmo mftoboire. 

dTsslieM . — L vftque du Mans ; son corps fut brfllft, 
ce qui ne TempOche pas d’Otro au Mans tout en- 
tier. 

Jultoia a # Mt5Bp8«»lleF* — Le corps de ce saint 
(qui tua son p&re et sa mftre) eat ft Padoue ; il en 
a un second ft Rome. 

dfatltoume. — Ses treize principaux corps com- 
plets, — suv une trentaiue qu’elle a laissds, sont : ft 
Constantinople, ft Gumes, a Naples, ft Bologne, ft 
Sarragosse, ft Madrid, ft Lisbonne, ft Colrabre, 
ft Prague, ft Gand, ft Moscou, ft Varsovie et ft Co- 
logne. — 14me tOte dOtscheo ft Notre-Dame-des- 
Martyrs, pr&s Lisbonne, IQrac ft Ball, 16m© ft Bruxel- 
les, 47me ft AncOne, 18mo ft St-Jacques-du-Kaut- 
Pas, ft Paris; lOme au Val-de-St-Gevmain, pr&s do 


-41 - 

Dourdan. — Nous ne parlous, bien entendu, quo des 
principales, la place nous dtant mesurde. 

c? 9 a 04 luwH©ip|PIailosopll!ie. — Un corps ft Saint- 
Laurent do Rome, un autre ft Eistad ; — troisi&me 
tftte ft Namur et quatri&me ft Bologne. 

tUweaftEtt©. — Doux corps, ft Padouo et ft Ste-Marie- 
la-Neuve de Romo. 

— EvSquo do Yarn! ; un corps dans 
cette ville et un autre ft Possano, on Pidmont. 


L 

HittnatBeBSira. — Pondateur des Lobes qui a con- 
serve son corps ; U est aussi ft Crespin ; — I’AUema- 
gno po9s&do en outre beaucoup do bras ot encore 
plus de cfttes du mOme prOtre. 

Otomwint. — Cdldbre saint brftld vif : un corps ft 
Rome, un second ft Genes; cinquiftrao bras au Puy- 
en-Velay, sixidme ft St-Martin do Laon ; cinqui&rae 
dpaulo ft St-Maximin, en Provence : clnquiftme pied 
ft Padouo; divors ossemonts visibles ftJLidge, aux 
Blancs-Manteaux do Paris, ft Chartres, ft Basse-Fon- 
taine, ft Berre, etc., aufflraient pour lui constituer i 

encore trois ou quatro corps complete. ; 

ansanv©.— Disciple de Jdsus : premier corps ft j 
Constantinople, second ft Bdthanie, troisiftmo corps j 

ft Autun, quatriftmo tftto ft Marseille. j 

JLd®eE\ ~~ Premier corps entier ft SaintrMaixent, 
deuxiftmo ft Notre-Damo de Soissons, troisi&me ft 
8t-Gdrard do Brogne, quatri&me ft Ebreules, en Au- j 

vergne, cinqui&rae ft Souvigny, dans hBourbonnaib; 

— Bixiftmetftte ft St-Waast d'Arras, septi&rae ft Mai- 
raac, on Limousin, huiti&mo ft Murbach, en Alsace, 
neuvi&me ft Saint-Pierre-dos-Prdaux , prfts Lwiejux , 
dixi&me ft Juraidges ; — onzi&me main ft Mairaac, 
douzi&mo ft Poscan ; — son dixi&me coil gauche est ft j 

Paris ot lo dixi&me mil droit ft St-Denis. 
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HriSoeaiM©. — Deux corps, A Tolbde et A Mons. 

B4i5oBa-fic-©ranfti1, pape. — Trois corps : un A 
Home, dans l’Sglise St-Picrre, nn & AVurtzbourg at 
un A P6rigueux ; un septi&mo bras est & Sens. 

fbeoaa H5&, papo. — Un corps & uno abbayo prbs 
de Capoue et un A Homo. 

Item. — Ev&que de Sons, on il a laissd un corps ; 
un socond est A Saint-Pierrc-le-Vif, prfcs do Sens. 

ILflffiofia*©. — Deux corps, A Paderborn et A Airae- 
ries. 

lLUlwlnift. — Viergode llollandc. But un corps 
brftl6 par los protostants de Schiedam ; il on roslo 
deux autros, un A Anvors, l’autro A Bruxelles. 

aoBB^Saa. — Soldat qui pergn le cOtd do J6sus ol qui 
so convcrtit ; son corps fut jot6 a la voivio; il est n6an- 
moins : 1° ft Saint-Andrd-do-Monloro ; 2° il Saint-Mar- 
cel de Rome ; 3° AN.-D. de HIc-sur-Lyon ; — lo for 
de sa lanco est d’abord A Jerusalem, puis A Antiochc, 
^Constantinople, A Romo, ANnremborg, A Paris, A 
Montdieu, A Tonaille on Saintongo, A Solve pr6s Bor- 
deaux, A Moscou, etc.; quant au bois de la lance il est 
A Saint-Jean-de-Latran. 

IhotiQjB. — Promior corps A Troyes ; denxi6mo A 
Auxerre; troisifcme A Gen&ve ; quatri6me A Sens. Une 

B " ularitdA noter: saint Loup cstlo patron des 

. 

Hjmo. — Troisi&mo 6vang61islo ; huit corps com- 
plets : 1° un qu’on laissa pourrir A Patras ; 2* un aux 
Saints-ApOtres de Constantinople ; 3* un A Antiocho ; 
\° un A Ostie, brA16 par les Lombards ; 3 d un A Monte- 
Virgine; G°un A Venise;7®un A Ste-.lustino de Pa- 
doue ; B° un A Naples. — Nouviimio lOte A St-Pierre- 
de Romo, et des morcoaux A Vole, Fondi, Brescia, 
Toulon, etc. 

ILbbcc. — Papo ; un corps A Rome, un autre A Co- 
logne, troisi&me tdte A lloschild on Dancmarck. 
fiiBaelo. — Viorge martyre do Syracuse au sixi&me 
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sibcle. Cinq corps, \°h Palermo; 2° ft Constantino- 
ple ; 3 8 fcVenise ; 4° ft Ste-Marie-la Veuve de Rome ; 
5° ft St-Vincontde Metz. — Une sixiftme tbte est ft la 
cathftdrale de Bourgos. 

HiBaclOBa. — Deux corps, ft Beauvais et ft Meaux ; 
t&te ft Corbie, en Picardio. 


M 

Miaeafitt'©. — Deux corps, ft Sens et ft Auch. 

I5flsttoB*nfe^e0. — Los sept corps des Machabbes so 
trouvont ft la fois ft Cologne ot ft Rome, sans prejudice 
dcs roliquos d6lach6os visiblos ft Paris et ft Mont- 
rougo. 

ISflaeHottn — Un corps ft St-Mftlo, un autre ft St-Ma- 
gloire de Paris et un troisibmo'ft Gomblours en Bra- 
bant. 

rfflatBeleSca© la pdcborosse. — Un corps ontier ft 
Constantinople ; un socond ft Rome, moitift ft St-Jean- 
de-Latran, moitift & Sto-Mario-du-Peuple; un troi- 
si&rae & Monlferrat ; un quatrifeme ft Naples ; un cin- 
quiftmeft Vezelay; un sixiftme ft St-Maximin, en 
Provence. — Marseille possftde d’elle un treizibme 
bras ft Notre-Dame-de-la-Major ; un vingt-septiftme 
doigt mcdius est ft Tarascon ; un vingt-buitibme ft 
St-Victor-de-Marseille ; un vingt-neuvibme ft Venise, 
etc. — Uno particularity peu connue : Madeleine 
avait appartenu ft saint Jean Vyvangftliste avant qu’ils 
connussent J6sus. 

Hffcmajuie®. — Un corps ft Cdsarbe, un deu^ibme 
ft Jerusalem, un troisibme ft Constantinople. 

Mnvo l’Evangftliste . — Put brfll6 par les gentils ; 
ndanmoins son corps enlier ost ft Voniso, un autre 
est ft Riclienau prbs Constance ; uno troisibmc tfite 
ost ft St-Paul de Rome ; un quatvibrao crftne est ft 
Soissons; — cinquibme bras ft Limoux; sixibmc ft 
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Cambrai ; septi&me ft Liessie9 ; huiti&me ft Rouen , 
neuvibmo main ft Moscou, etc. 

3?flnpe©B, pape.— Premier corps est ft Rome, dans 
Pancien temple d’Isis devenu une 6glise; deuxibme 
corps ft Gluui, et un troisiftme ft Mons. 

Mnfi* 4 f©BBfina. — • Un corps ft Embrun, un autre ft 
Rome; la tftte du premier corps est ft Digne. 

T?Ucw©©]R6ob ©6 EHea’p©.— Martyrs dont les corps 
sontft la fois ft Mavenceot ft Rome, sans compter 
d’autres parties visibles ft Tournai, Cambrai, Co- 
blentz, Bologne, Prague, etc. 

MarcoisB. — Un corps ft Corbigny, un deuxiftme 
ft Mantes, un troisiftme ft Giss6 en Bourgogne; d’au- 
tres morceaux ft Troyes, Reims, Paris, Rouen, Colo- 
gne, etc. 

Wtos»i!e. — La M6re du Sauvour a laiasfi tant do 
floles do son lait que.dit Calvin, « si elle avait ftto une 
» vache ou qu’elle eftt Gt6 nourrice toute sa vie, ft 
» grand’peino elle en eftt pu rendre une telle quan- 
»titft» (Traitd des reliques). Rome en montre dans 
quatre ftglises diffftrentes : Gftnes, Venise, Avignon, 
Padoue, Aix, Toulon, Chartres (trois doles), Berre, 
Chelles, Paris, Guimarfts, Evron, Naples, Royaumont, 
Bethlfiem, etc., en possftdent des doles pleinos. — - 
Lepftre jftsuite Goujon (p. 276) afdrrae que Ton mon- 
traft de son temps ft Jossft en Auvergne « un lingo 
sale de la Sainte Vierge ayant ses flours. » 

M«pi©il©CJt6o8iSB<6, sceur de la sainte Viorge : pre- 
mier corps aux Saintes-Mariesprfts d ’Arles; deuxiftme 
ft Constantinople ; troisiftme ft Bologne; quatn&me ft 
VGroli ; cinquiftme ft Ciudad-Rodrigo;— -sixiome tote 
ft Venise. 

Mart© 8»*oBaB6.— A un corps par tout oft Marie de 
Clftophft en a un : en tout, cinq. 

flltwio ttoEBGttotmt©. — Un corps ft Moscou, un 
autre ft Moscou; une troisi&me tGteft Raguse. 

Maple ta’flSgsya*#©, — Un corps ft Rome ; un autre 
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hCrbmono; un troisibrao 6 Tournai; quatribme k 
Munich ; cinqui&me k Anvers; sixibme tbte k Naples. 

Vierge dont on ne connut le sexe 
qu’aprbsaamort; un corps k Venise; un autre k 
Gonstantinople. 

^BiivIub. — Deux corps k Rome m&me, Tun aux 
Quatre-Gouronn6s, l’autrc k Saint-Adrien. 

Kfl»i*44Ba<o. — Un corps a Rome dans rdglise 
Sainte- Martin© ; un autre & Plaisance, et une troi- 
sitoo t&te kYAra-Coeh do Romo. 

Ifflntfafluafiena otB — Chacun deux corps, 

une paire k Saint-Pierre au Vatican, et une autre 
paire k Saint-Pierre-m-earcere, deRome, bgaloment. 

— Lotreizi&me apOtre. Un corps k Sainte- 
Marie-Majeure do Rome; un deuxibmeb Padoue; un 
troisibme k Tr6ves; une quatribme t&te k Barbe- 
zieux. 

IsaaSBoleufl. — Premier corps chez les Parthes; 
deuxibme corps k Naddaver ;troisibme corps en Bre- 
tagne ; la t6te en ost h Brest ; quatridme corps h Sa- 
lerno, cinquibmo tbte k Beauvais ; sixibme tSte k 
Chartres ; septi&mo tGte k Rogevaux prhs Toul. 

— Px'emier corps h St-Maur-dos-Fossds ; 
deuxibmeh Session ; troisihmo k Mossine ; qua'tribme 
k GOnes ; la moitid d’un cinquibrae h Bavay, Pautre 
moitib k Prague ; un sixibme k Suze ; iin septibme h 
Badnjcz ; un huilibrae h Huy ; un neuvibmo k Mont- 
ferrat; — dixibme tbt© t\ Cologne et onzibmo k Aqui- 
gny, en Normandie. 

NflataR*© et BBri&ttUh — Deux vierges tiont les 
quatre corps sont, par paire, h Nogcnt-les -Vierges 
en Beauvaisis et h Sainte-Mauro on Tonraine. 

»UmoR*a«©, — Premibro tble k Vienne on Dau- 
plrinb ; deuxibinehOrcomp; unbras h Angers ; deux 
autrcs k Mirepoix, enfin un corps complet, divisb on 
dome partios, k Saint-Maurice dc Scnlis. 
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Rfl&Bn&'tS. — Deux corps : un ft Soissons, un ft Di- 
jon. 

Kfieis*. — Un corps cntior & Saint-Mein en Breta- 
gne, et diversos parties ft Toulouse, Morfontaine, 
Saint-Maur-des-Fossds, etc., etc. 

Mesmo. — Un corps ft Constantinople ot un ft 
Tabbaye d’Orval prfts Trftves. 

HAouftqtue. — Un corps ft Aronaise en Artois, un 
autre ft St-Augustin do Homo ; — troisidmo tftto ft 
Douai ; quatriftmo crftne ft Bologne; uno moitid do 
corps ft Chistoing. 

N 

Hnat&iu*© eU &©l8©. — Deux corps ft Milan, deux 
autres ft Autun; troisidmo paire ft Embrun; quatriftmo 
paire ft Paris. 

Wicafle©. — A laissd sopt moilids do corps ft 
Heims, Noyon, Tournay, Meulan, Rouon, Orleans et 
Condd. 

ISllcola®. — Premier corps ft Bari ; douxiftme ft 
Veriise ; troisiftmo en Lycie ; quatridme ft Moscou. 

WiMnlllflon ©ttMosSSe, — Viorges dont quatro 
corps sont visibles ft St-Sauvsur de Lejor en Navarro, 

et ft Bologne. 


0 

4tam»li8. — Hoi do Northumberland ; l° f corps ft 
Bearden prfts de Lincoln, 2mo corps ft Soissons. 

€5m»8. — Moine on Berry ; un corps ft Locbos, un 
autro ft Aoste. 

Ovltto.— Son corps a did distribud par raorcoaux 
entre diffdrentes dglises ; ces divorses rolicjuos ne 
formcnt qu’un seul corps ; seulement los dglises qui 
possddent les pieds do co saint donncnt ft vdndror 
cbacuno un pied gaucho, co qui fait deux pieds gau- 
dies et pas do pied droit. 
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fi B A»ernro. — Deux premiers corps ft Home: 1« & j 

l’ftgliso qui porte son nom ; 2 9 chez les Ctlrmes dft- 
chaussOs ; troisiOmo corps ft Bologne; quatriftmo ft * 

Saint-Zacharie do Venise ; cinquiOme ft Milan, si- ;■ 

xiftrae ft Lantosca prOs de Nice; septiOme ft Avignon; 1 

huitiftmo ft Gand ; nonviOme ft Malines ; dixiftme ft i 

Cologne; onziftme ft Tr&vos ; douziOme ft Prague ; et ' 

uno vingtaine d’autros moins cftlftbres ainsi quo plu- ! 

sieurs centaines de grands ossemonts dans uno raul- i 

tiude d’dglisos d’ordre infOriour. : 

fi°aoiHT>IU;©GS. . — Un corps ft Constantinople ; un 
deuxiOmeft Catane; un troisiftmo ft St-Denis; un qua- 
triftmo ft Burgos ; un cinquiOme ft Cologne; un si- 
xiftmo ft rile St-Georgos prOs Venise; une septiOme 
tOte ft Lyon. 

Trois corps, un ft GuOrot, un ft Sar- 
lat et un ft Arnac. 

— Un corps ft Troyes, un autre ft Pftrj- 

gueux. 

IPnf ritoe. — Un corps on Irlande, un autre ft Glas- 
sombury. 

fltaul. — ■ Saint-Paul comple des reliquos dans 
1800 ckftsses au moins ; on tout, de quoi reconstituer 
environ vingt corps. Les parties les plus remarqua- 
bles sont: deux moitiOs de corps ft Saint-Pierre et ft ! 

Saint-Paul de llome; el une ftpaule ft Argentan. 

— Patriarcho de Constantinople oil il alaissO 
un corps, sans prejudice d'un second qui est ft Venise, | 

B»«naa. — Premier ermite ; un corps ft Bude ; un 
douxiOmo ft Cluni; un troisiOmo ft Jouarre prOs f 

Meaux ; uno quatriOme tote ft Home ; un septiOme 6 f . 

Bourbon-l'Arcbambault. -t 

IPmoIl ou© Koa*HjoB#aao . — Un corps dans celle |i 

villo ; unautro ft Hoclieckouard prfts Limoges. p 
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IPmsllBt — Ev&que de N61e ; deux corps : k Rome 
et k N61a. 

Pes*e©B*JaB. — .Ev&que d'Auxerre; un corps h 
Saint-Denis, un autre k Prague, un Iroisitae k 
Rome. * 

P©s*p<£tw©. — Cinq corps : t° & Bologne ; 2° h 
Vierzon; 3°h Beaulieu, en Limousin; 4° AD&vres 
sur le Cher; 5° h Sancerre sur Loire. 

P&jroraiBle. — Fille de saint Pierre ; un corps k 
Rome ; un second au Mans; un troisi&me h Oviedo ; 
un quatrifcme k Munster ; un cinquifcme k Naples et 
un sixi&me au monast&re de la Barre, prfcs de CM- 
teau-Thierry. 

PMBippe. — ApOtre : un corps k Rome ; un se- 
cond corps h Toulouse ; un troisi&me k Tile de Chy- 
pre ; une quatri&me t6te k Paris ; une cinqui&me k 
Troyes ; une sixi&me k Monte-Major, en Portugal ; 
une septitoe k Florence ; — deux bras d6t?ach6s h 
Andecb, en Bavi&re ; neuvi&me bras k Pragues ; 
dixi&me k Florence ; onzifcme k Octingen ; douzifcme 
k Reims. 

S®Bb©©»s. — Trois corps, & Antioche, Constanti- 
nople et Vienne en Dauphind ; une partie d’un qua- 
trifcme corps et unet^te A Rome. 

Plat. — Un corps k Chartres et un demi-corps k 
Seclin. 

EPfieA'j?©. — Apdtre. Rome a son corps complet ; 
Constantinople aussi, sauf la t$te ; Poitiers en a une 
m&choire ; Gen&ve possfcde une cervelle ; quant aux 
autres morceaux diss6min6s un peu partout, ils suf- 
flraient k former seize corps de ce saint. 

Ffieaw© eB’&UeximdliHle. — Un premier corps A 
Alexandrie et un second k Grasse en Provence. 

E®aei»&*© ]®»S©anaB©. — Deux corps k Cdsarde et k 
Venise. 

iPSea'a*© Be imairtyr. — Dominicain inquisiteur ; 
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deux corps complets, un E Milan ei un mi-partie h 
Prague, mi-partie h Palermo; cinquifcme main Si VEs- 
curial; vingt-sixifeme doigt 14 C6sene; vingt-septi&me 
*4 Gorno ; vingt-L\uiticme E V6rone; vingt-nemibme 
i\ Plaisance ; trontifemo Si Cologne, et deux derniers 
<4 Paris. 

E°©lyeairgj©. — Le corps de ce saint, quifut r6- 
duit en cendres, n’en est pas moins tout entier St 
Hautvilld, prfcs d’Epernay; ses ossements sont aussi 
SiSmyrne. 

— Un corps & MMitfcne, un second St 

Constantinople. 

E°©m. — Un corps 14 Nice, un second Si St-Pons, 
pr6s de Nice; un troisifcme fut brdl6 h. Cemble, et 
Marseille en a une quatrifcme t&te. 

Fa‘llBBaeot — Trois paires de corps : h 

Toscanella, b. Agen et h. Stein en Garniole. 

— Premier corps kVenise; deuxifeme dis- 
s6mind dans diverses dglises parisiennes et un troi- 
sifcme au monastfere de Flavigny. 

« Saint eunuque ; premier corps & Saint- 
Jean-de-Florentinde Rome; deuxi&moSi Selgenstad 
ettroisifcme h Como dans lo Milanais. 

— Trois corps : St Gh&tillon-sur- 
Seine, St Bologne ot a Prague. 


Q 

— Quatre corps : 1° h Sainte-Marie-m- 
Transtevere de Rome ; 2° Si Milan ; 3° Si Aquil6e ; 4° St 
Frisingen enBavifere. 


R 

— Sixifcme femme de Clotaire 1”; 
un corps t Poitiers et un autre k Quinqay & deux 
lieues de Poitiers, sans prejudice d’un troisifcme qui 

4 
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fut brftlb deux fois paries Normands etles protes- 
tauts, ot H kA doit s'fitre rctrouvd depuis. 

— Deux corps 6 Osnabruck et a Flavigny. 

— Ces trois rois furent enterrbs 
en Perse ou en Arabie ; nbanmoins leurs corps sont 
aussi h Cologne at h Montferrat. 

Bose, — Deux corps, un k Lima et un a Viterbe 


S 

— Mbre de Saint-Jaeques et de Saint- 
Jean i un corps A Jerusalem, un autre aux Saintes- 
Maries en Provence. 

®»nia@oaQ. — Abbb de Dol en Bretagne, au sixib- 
me sibcle ; — un demi-corps a Orleans ; un demi- 
corps k Dol ; troisibrae demi-corps a Paris. 

SttfluaiL'&aflBB. — Martyr de Rome, oil il a laissb un 
corps ; un second est k Pavie ; un troisibme k Paris ; 
un quatribme k Cagliari et un cinquibme k Toulouse. 

gcBioBrastllqea©. — Un corps au Mans ; un second 
au Mont-Gassin ; et des raorceaux dbpareillbs k An- 
vers, Saint-Hubert-des-Ardennes, Luxembourg, Ju- 
vigny, Cologne, etc. 

— Premier corps k Saint-Sdbastien- 
de-Rome ; deuxibme k Soissons ; troisibme Si Piligny 
prbs Nantes; quatribme a Narbonne; cinquibme tbte 
a Toulouse; sixibme cervelle k Angers; neuvibme 
bras k Toulouse ; dixibme bras ala Case-Dieu en Au- 
vergne; onzibme bras k Montbrison; douzibrae bras 
k Avignon ; des raorceaux divers k Sfiville, Malaga, 
Gompostelle, Prague, Munich, Brunswick, Cologne, 
Paris, Trbves, Sens, Troyes, Beauvais, Tournay, Aix, 
Bruxelles, Marseille, etc., etc. 

Serial®. — Un corps A Maastricht ; un second k 
Quedlimbourg ; une troisibme tbte k Goslar ; quatrib* 
me raAchoire a Rome. 


Siglemoaatl. — Cinq corps : 1° k Prague : 2° k 
Imola ; 3® k Milan ; 4* k Cahors ; »• k Montferrat. 

©Slwesrtire. — Un corps k Rome, un autre k Com- 
postelle. 

©issa^ora, — Un corps k Venise ; deuxifeme tfcte h 
Paris ; troisi&me bras & Saint-Denis. 

6v&ta¥a© dl© «9<6i*wisali©iaa. — Quatre 
corps : & Bologne, Bruxelles, Brindes, et Torre-La- 
guna. 

— Un corps & Antioche, un 
autre & Constantinople. 

©innoia, l*ap6lre. — Premier corps dans un fau- 
bourg de Constantinople; deuxibme corps en Angle- 
terre; troisibme corps k Rome ; quatribme corps k 
Toulouse; cintjuifeme tfcte k la Sauve-Majeure prbs 
Bordeaux; sixibme mdchoire et neuvi&ma bras k 
Cologne. 

@©$ea*. — Pape du deuxi&me sibcle ; deux corps 
& Rome et k Tol&de. 

S©ti«u*©. — Vierge et martyr e ; ler corps k St- 
Sylvestre de Rome ; deuxibme k Madrid : troisi&me 
k Dordrecht. 

Suuafl©©. — Le saint Suaire du Sauveuv est: 4° k 
Turin : 2° k BesanQon ; 3° hG&nes;4° k Compifcgne; 
5° k Cadouin; 6° k St-Joan-de-Latran de Rome; 
7° k Ste-Marie-Majeure de Rome; 8° k St-Pierre ;au 
Vatican: 9° $ans l’Andalousie ; 10° li Enxobregas 
prfes Lisbonne ; llo & Milan: 12o k Cahors; IB** k 
Mayence ; 14° & Clermont; 15 ° k Arles, etc., etc. 

SaaHpflee. — Un corps k Bourges; deuxifcme t&te 
& Villcfranche ; troisi&me bras h Saint-Sulpice de 
Paris. 

ekasatranoe. — Vierge du troisi&me si&cle;deux 
corps k Rome et k Compostelle. 

®yBtii^liii©B s ©s©. — Martyrisde avec sos sept fils; les 
huit corps sont: 1° k Tivoli, 2’ k Saint-Michel de 
Rome ; soit seize oorps. 
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B’Bi&eBe. — Vierge martyre; un corps A Milan; un 
second A ChamaliAres en Auvergne ; un troisiAme A 
Chartres; un quatriAme A Tarragone; un neuviAme 
bras A Prague i 

Vfadodore. — Un corps A MdraclAe; un autre A 
Veniso ; un troisiAme A Brindes ; un quatriAme A 
Chartres ; une cinquiAmo t&te A Molesme ; une sixiA- 
me&Gafite; des morcoaux dAtachAs A Homo, Colo- 
gne, St-Denis, Cambrai, etc. 

'fflacoalosSe. — Un corps entior A Constantinople; 
un autre A Moscou ; un troisiAme A Montierondor en 
Champagne et desdemi-corpsA LiAge, Bologne, etc. 

TPlBfler^y. — Un corps A Saint-Thierry de Reims 
et un A TrAves. 

'JTBftoiiaBiis I’apOtro. — Un corps A Edosse et un 
autre A MAliapour. 

'fflaomns de (D«iat2oHB6a»y . — Un corps complet 
A GantorbAry, une deuxiAme tAte A Rome. 

TTlayrse. — Trois corps : A Constantinople , A 
Limoges et A Oviedo. 

'ffflBiiaffce, B3a»iitn© — Trois corps ; 

A Sainte-CAcile de Rome, trois autres A Mayence, 
trois encore A Lucquos, trois derniers A ChAlons-sur- 
Marne ; neuviAme bras de Tiburce A Bologne, neu- 
viAme bras deValArien dans la mAmeville. 

Vfimottli6©. — Un corps A Rome, un corps A 
Minder, en Basse-Saxe. 

'HVopeas, martyr. — Un corps A Saint- Tropez, 
dans le Var, un second en Portugal et une troisiAme 
tOto aux minimes de Pise. 

'fi’MgaB. *— EvAque bas-breton, dont le premier 
corps fut brftlA par les Normands, out deux autres 
corps brftlAs par les huguenots A Laval et A Chateau- 
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Landon, co qui no l’empBclie pas d'etre 
ft Trftguier ; 2“ ft Laval ; 3o ft Chartres. 


encoro : V 


U 

“ Premier corps ft Romo dans l’ftgliso 
btc-Geeile ; douxiftmc corps ft St-Urbain, prfes Clia- 
lons-sur-Marno. 

BJa’sJm. ~ KvOqr.o de Dourges.ou il a son premier 
corps ; il en a un second i\ Lisioux. 


V 

^'ttJewia8M.--Un corps entior ft Rome, un second 
& Bologna, un troisibmo 6. Melun ; des bras d^tachds 
rial etc ala ’ Anc6ne * Saint -Benis do Mons, i’Escu- 

r D a °H x cor P 3 : & Soissons et Bologno ; 
trojsibmo crane & Anvers. b 

yafievl ~~ Un corps h Saint-Valeri. a l’embou- 
cburo de la Somme, et un autre h Turin. 

Tnurfn«\V*H e r Xcor P s ^ un * Saint-Martin de 
1 ours, un a Saint-Germain- dos-Pr^s do Paris. 

,..,Yf S ‘‘ m8 T“®‘ ~ Lo mo «choir dont sainte Vdroni- 
que essuya lo visage du Sauvour et eur lequel il laissa 

2# * parh: * ^ & 

les-Dieu do Paris. 

Un corps entier ft Marseille; deuxifcme 
teto ft Sons; troisiftmo crftne ft Saint-Victor do Paris; 
Rome aU8Sl UU C ° rpS complet a Saint-Pancraco do 

Wc««v-le-j)H m tivo. — Saint nftgre dont lo corns 
est ft Milan et ft Volterro. 1 
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Yiuceut. — Un corps k Lisbonne ; un second k 
Paris; un troisi&me k Rome; un quatri&me k Metz; 
— une cinqui&me tOte au Mans; une sixibme k Saint- 
Anastase de Rome; une septi&me dans la mOme ville* 
k l’Oglise Ste-Croix de Jerusalem; un neuvibme bras 
auMont-aux-Malades en Normandie ; et divers mor- 
ceaux k Poitiers, Tournay, Bruxelles, Mayence, Pra- 
gue, etc. 

TO. — Un corps OSolignano, un second en West- 
pbalie blaNouvelle-Colline; un troisi&me k Salzbourg. 

W 

Wftttsft. — Un corps k Saint-Waast d’Arras; deu- 
xi&me tOte k Lisbonne. 

WaHUmr©©. — Abbesse de Reidenbeim oil l'on a 
son corps sans prejudice d’un second corps qui est 
& Prague et d'un troisiOmo qui est k Ypres. 

Wmadipfille. — Deux corps: k Gaud el k Abbe- 
ville. 

WwiBflroiuu — Deux corps, Ogalement k Abbeville 
et k Gand. 

X 

Xlsto EH. — Un corps k Rome; une seconde tote 
et deux autres bras k la Chartreuse de Pestel en 
Touraine. 

Y 

Yves. — Un corps k TrOgnier ; un demi-corps k 
Saint-Yves de Rome. 

Z 

ffienoBH. — Un corps k YOrone; un second k Ulm; 
un troisifcme & Rome dans TOglise Saint-Paul-des- 
trois-Fontaines. 

Leo Taxil et Alfbed Paulon. 


FIN DES FRIPONNERIESmiGIEUSES 
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LE PARADIS A LEAVERS 


N6glig£, s'ennuyant & p6rir, le bon Dieu (pftre) un beau 
matin, s aviso de faire une excursion en dehors du paradls 
* ^j,l 0 wionde dormait encore du sorameil du juste. 

Ann d etremoins remarqu6, il laissa son aurftole & pointes 
multiples, ennchiea do diamanta et de bimbeloteries, son 
aurfiole de parade qui pfise un poids dudioble ; il bo con- 
tenta d une simple aureole de malheureux bienheureux. 
presque dedoree et depourvue de prestige. 

Saint Pierre dormait encore. Le bon Dieu fpfire) se tira 
lui-m&me le cordon et se souva ft petit bruit, tout comme s’il 
venait de yoler un pain. 

II oheminalt cahin-caha, en vieux bonhomine qu’il eat, 
a j tournant d*un image, il so trouva vls»ft-vis d*un 
mdivldu dont la miso n'inspiroit pas confiance. Le bon Dieu, 
croyant ft une qttoque mainalo, regretta do no pas avoir 
emportft sa foudrc, mais il fut vite tranquilHafi, 

Le qnjdam. tout hftvo et d6gueuiU6 qtfil est, po&sftdo une 
pnysionomio bonqsBo. Un vieux restant de soutane, une ton- 
sure encore visible, dfisignent un des adeptea du goupilton. 
rar quel concoura de circcnstances ce nrinistre dea autols 
on 6ta i* yngnbondage? D6old6ment, pensa 
ban Dieu, ma police est bien maliaite, 

L ecoldsiastlque fttait 1ft grolottant, transi par la hu6o du 
8ei 2£i do 8 lt0 - ft Qu’est-oo que vous.., fai- 
tea 1ft? » luldit le bon Dieu, sans devoiler son incognito. 

Le quldum rftpondit : e 

Jo auia un malheureux prfttre 6ohappd du purgatoiro 
e , nfori ? 6 P ar Uprise. Jo oherone un moyen de 
m mtroduire dans le paradls. » J 

— « Enfermft par mfiprlse. cola vous plait ft dire. » 

1 a , v0 , U8 J ur ®. won frftre, que rlen n*ost plus vrai. A 
1 article de la mort, je me suis confess^ ft un confrftre. Mais 
lft, vous saves?, une vraie confession qui a durft un bon bout 
*S*5?E?**n ul ™J^ *?0 U le8 sacromonty, tout oe qu'on 
} 6 * Q j 8 ^ono en rfigle. Malheureusement, au 
moment de la mise du oeroueil dans le corbillard, oes soft- 
lftrots do croque-morts, qui fttaient plains comme des hultves, 
ont commis une erreur qui m*a fttft fatole ; lie so sont trora- 
pes de cercueil ; il y avail un autre enterrement ft cfttft do 
cnez moi, 1 ontorremeni d'un ignoble libreq>enscur, un cor- 
r * c 11 eB ^ cercueil do ee voisin maudit qui a 6t6 em- 
«ftl!nk a SA eu mi01 h. ^ ana ^olte do mon corbillard pa- 
nache. Et tandis que l impio usurpait, grftoe ft cette confu* 
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s^ion, mo messo juortuuire, mos oierges, mon Dies im\ mon 
Do pro fund is, moi, im prAfro, on mo grntifloit da funArailles 
purement civiles, suivie9 do discours incendinires pronon- 
cAs sur mo tombe. J’jgnorece qu'est devenu cet infAme sa- 
vetier; mnis, pour mo part, je n’oi dll qu’A mon scopulairo 
do no pas etro onfournA directcmont er» enfer. — On m’u 
mis proviaoiromcnt nu purgatoiro on nttendunt 1’enqucte. ]) 
fuut croiro quo l'lidministration do l’cndroit n’est pas pres- 
sAc, car voilu quelques annAos quo l’onquete est ouverto; 
mo) in qui dira quand c)Ja sera fermoc. Pour co qui cat deJa 
suite, on m’a pl'onge dons uno mnrmite ou j’ui mijotA on 
tiers uveo doux compagnons jusqu’au moment ou j’m pu mo 
sauver. Jo mo permettroia, mime, uno petito critiquo A co 

l )> linns • »i Atoblissement d’utilitA publique, qui a In pre- 
tention d’etre bien tenu, commo Jo purgatoiro, on dovrnit. 
ou moins, jouir d’uno mnrmite individucllo ; — cola ae fait 
dons los moindres etoblissements do bains ebauds. C’cst 
uno intimitA par trop grondo quo do niolor son bouillon n 
coiui do deux personnes dont lo goiit no sympathise nas 
uvoc lovAtre. Ajoulez quo mon cx-mnrmito n’n pas AtA etn- 
mAo tiepins dos temps immomoriaux, do sorto quo nous nous 
nltacliions A tour do rAlo et quo nous ompostiona lo briilA. » 

— & Co sont dos desordres mixqucla jo verrui a remAdier. 
JVUiis, voyons, mon gorgon, je suis lo bon Dieu (pAre ). As- 
tn des popiors qui me prouvent la vArile do ton dire ? » 

— « Ah 1 seigneur, je mo prostorno... » 

— « Tu to prostorneros tout A l’bouro. Monlro d’obord tes 
pnpiers. » 

— « Yoici uno noto des pompes funobres payAe a rnvnnco 
jmr m 09 hAritiora; line nttcatution en bonno et duo forme 
do Monseigneur PAvAquo et des regus du denier do Sninl- 
Pierro prouvont quo j’oi formement travnillA a votro vigne, 

A Seigneur. i> 

— ^ Mn vigno, ma vigno I Cost lo Snint-PAro qui en boit 

10 jus. On voit quo tea papiera ont bouilli uvec loi, ils no 
wont guAre lisibles. Knfln, n’i in porte, tu ea en rAgle, viens 
uvec moi, jo vnis to fairs entrer au poradis sans contre- 
morque. » 

le bon Dieu, tout on interrogeant son compngnon sur 
le catAchisme, regugna, clopinant, la porte do vermeil quo 
saint Pierre vennit d'ontr’ouvrir tout on buillont do sommeil. 

11 solua lo bon Diou assez poliment, mnis, A Pospectdo son 
acolyte ; il no put s’ompeclior do Ini diro : 

— *« Co n’oat pna pourvous fairo un reproebe. Seigneur 1 
mais, depuis quolquo tompa, vous frAquontez de lu jolio 
fripouille. » 

Lo bon Dieu ( pure), scandolisA au plus haul point, 1 in- 
tcrpelJft vertoment. 

— « Saint Pierre, mon ami, tu doviona bien dAdaigneux, 
tu n’Atois pa8 si fier dans lo tempf , alors quo tu ctaia sim- 
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Sl e rn1 C lw»i 8 i» qu t tU t0 P 1 ‘ ome noia pans culottes, uiontrant 
® “i ® ? n8 ? l i 1 J{H x passonts, ce qui n’est was decent, sur- 
.P ir V 8 P lber ao 1 Lglise. Voici d6jd longtenips quo ie 
mo demande sj jo no to ilunquerai pas tea huit jours * ou 
tram dont tu mnrolioa, C a no va pai larder Man lessons 
cctto question. Fms-mo 1 Pamitii do verifier sur ton livre 
d i entree, d Ja dato quo va to donner co bravo homme si un 
cordonnier n a pas p$n6trG «u poradis. » * 

son 1 fern 1 «vAii\ n \ES ^yon^oblompirn. Ilfouillette 

son mro. — « Voild, Poly to Lichetout. » 

loTrL«Ha l ulT JOlCrCe 1>US Srnnd'cboso d Ja porto, s’ecrie 

nioolet^ sn in | l fsSS* 1° v rouv f p frcjlomont, replique lo saint 
P m ^ « Cr6p r 1 ft cmbn V c, ‘ 6 i]un * sa boutique. » 

Ltlo gioupo so din-e vers In boutique do saint Crdpin. 
PJu» matincux quo la foulo dcs Glus, saint OGpin et ses 
ninnt a !Vf l avai * ,l9 , 0nt Q Ccroch6 lours auriolos d des 
Ll " hetou! * 10 nez -rouge, un 
jn rpb°s, sosenmo sur nno ebaussuro. 
o^^Va i *^° Kl,n *’ CrGpin dtonnd fait accueil a cot to liauto 
sooiotd, Licnotout guigno la longuo barbo du Pure Eternal . 

colui-id ! » lla , <>nC PUS fllu,tro SOUa pour sofairo lasor, 

c^;js'fi P i“ re '£ , D'S'r~ 

longueur camnieJcssioiis. ilvn fnlloir turn- un vonu. » 
trouvor ,u,?8j"l n ( K! ro) ’ 6t ° U,,,U do c0 ‘ 0 P lomb - »° 1™™“ 

« Ab l grodin, reprit-il, onfln, jo vois t*onvovor fniro dcs 

d^ro^inoi^nnm enfcr * i T “ ™ teco «^ntos pns cYuvoir vGcu, 

U Stio mort comme imclnen, tu usurpesla placode oo brave 
serviteur qm sost oxtdnud d cultivor ma vYgno‘ Si j’nvoh 
mafondro, tu serais dGjd en enpilotado. S J 

hie ' Kfi 1 vivement : « Un instant, Majestd Adorn- 
me, vous nalJou pas m’enlovcr mon meillour ouvrior. Tous 
fefn® 1 1 on , me tlonno commo unprontis no sont 
molt i 01 ’ tlea 8a , vnt ® 8 1 »> votis ebassez Polyte, jo 

mfi f-i R nU B n U8 a ot ^ e ffU8 Vous flguroz-vous 

!i° r n m ff onnieontdavom uno cliento comrao votro flllo, 
\otro m6ro, \olro hollo-scour, jo voux diro la Viergo Mario : 

miis miv Kv”? ri?n lla Ii1 v ° lro Tri nitd do mattour. Do- 
Sn!f«i^ 11 c - ? C8 ^ 111,8 ? n Wto do vagobondor d droito et d 
vT homier? 1 y p 0ux .p^? Bufflro; sans co bravo Licbotout, 11 
niHeure » qUe 10 1 aurma cnv oy5o sa fniro... clwussor 

A ce mot do Yiorge Rlario, lo bon Diou rnorol 6tnit 
dovonu coulont comma du Urio. ' P ; 

prhlolpos ?' T prino, P° s ’ Crtpin; alors tu trfipignoo our Ios 
® 110 ^* a '^ P QS do bottincs nvoc doo principea. Au 



surplus, je vais aller trouver la Vierge, et voua vous arran- 
geraz oveo saint Joseph.® 

— « Tu saia bien qua Joseph jouit d’un caraot&re execra- 
ble. Nous ailons noua disputer, et cea disputes nuisent & 
mon prestige. * 

— a Je n*ai vien & y fairs. » 

— « Voyons; au paradis, il y a d’autres oordonniers 7 » 

— « Oui, il y en a d'autres, du temps des Romains ; il no 
aont pas au courant de la mode. » 

— a Mon petit Cr6pin, prenons un biais, mais no mettona 
pas Joseph id-dedans. Garde ta canaille d’ouvrier. Nous 
ailons lui installer une petite 6choppe, on dehors de la port©, 
oontre le mur du paradis. » 

— a Qu’en dit Liohetout 7 d 

— « Ca me hotte. Dans votre paradis, $a empeste Pencens, 
cetto oaeur-ld me Hge sur le occur. Pourvu quo j aie ma pipe 
et me9 doux litres, je ne demand© pas autre chose. Pour la 
peine, je fnis une pair© do jobs cocos neufs ou vieux papa 
bon Dieu. Ce n*ost ni sain, ni convenable pour un vieillard 
comma lui de circular nu-pattes. » 

Le bon Dieu flt semblaut de ne pas entendre oette propo- 
sition nlldclmnto. On procfida sur-le-ohamp A rdtablmsement 
de l‘6ohoppe en question. Cette 6choppe, bien olaire, d6cor6e 
damages de saintetd, fut inaugurdo sur Pheure, et on laissa 
Liohetout d ses occupations. 

Saint Pierre, heureux de oe voisinage, s’en vint, par la 
suite, & 86 d6oharger de ses fonotionsdo portier. 11 fit ollon* 
ger son cordon, et, tandis qn*il bovordmt dans lo paradis, 
o’est Liohetout qui ouvrait. Tout bionheureux dont la tfite 
no plaiaoit paa au oordonnier so voyaitchaasG aussitOt. Par 
contre, les ivrognes, les noceurs, lea bona vivants, hAlas I 
ddfunta, trouvoient en Lichotout un fr&ro qui lea introduisait 
sur-le-ohamp. 

Un pope, un gfinAral de JAsuitoa, dea oardinaux. des 6v6- 
ques, et tout un menu fretin de pr&tres, k do religieux, do 
nonnes, do tartuffes et do dfivots de tout© taillo et de tout 
poil fureni controints, devant porte close, do vagabonder 
autour des o61estes murs. et Jfurent ramassfis par la gen- 
darmerie, non moina cAleste (colonel saint Michel). La bando 
entire mt dfiportAo proviaoiromont dans rencemt© fortiflfio 
du purgotoire, raalgrd lea reclamations. 11 y aunt internes, 
en attendant quo 1© gouvernoment do ld-bout diorAto une 
amnietio sincere, ce qui n’est pas dans ses habitudes. 

En compensation, les musulmans, les bouddhistes, Jes 
infideies do diverges catdgories, les sohismatinues, les bdrd- 
tiques entrant au paradis cornme au moulln. uno troupe do 
Zoulous y a fait son apparition. Quant aux libres-penseurs, 
ils sont comma chox mix. 

Ges intrusions ont iet6 un peu do vori6t6 et surtout do 
goit6 dans la mosso des 61us. On rit, on batifolo; les oanti- 
ques sont dSlaissfespour a la M&re Godiohon ». La rigueur des 


mcBurs baisse A vue d’coil. Des onze millo viergea. par 
example, o’est tout au plus s’il en rests une douzaine qui 
pnissont ee targuer de ce titro; encore sont-ce les vieilles. 
On danse dea quadrilles dont les municipality terreatres 
s’ofTarouoheraient. 

£a n*en va pas plus mal. Les saints du vieux jeu grognent 
tout baut, on n*en prend nul compte. La jeunesse est pour 
les nouveaux venus. Le bon Dieu (pAre)qu’on tient, depuis 
des siAoles. au rAgime des sermons, des mandements et au- 
tres em... bAtements, sent sa bonne humeur renattre A vue 
d’oeil. 

Les intransigeonts du paradia n’ont qu’A se bien observer; 
je ne leur oonBeillo pa9 de continuer leur rAlo d’empAoheurs 
do danser eu rond. Le bon Dieu a plein le doa de leurs 
mines hypocrites et do leur caraotAre pointu ; pour un rlen, 
il enverra promener cette vieille guenille qui pue l'ennui et 
VintolArance ; il fera un coup d’JEtat et proolamera la laloi- 
sation du paradis. 

G. Movnet. 


LA MESSE DU PME BAD1NGUE 


Chanson A propos des messes bonapartistes dites obaquo 
unnAe le 9 janvier en l’honneur de 1’anniversaire de la morfc 
de 1 ex-empereur et pour le repos de son Amo. 


Am : 

Hommea noire , d‘oii sortoz-ooueV de BAranger. 


I 

De Badinguet les mouoharde, 

Unis A la clArlcaille, 

An Roi des capitulards 
Font leur priAro canaille. 

L heure de la mes90 a sonnA. Passez, 

Laquais, chambellans. chasseurs, grooms, bassets 1... 
Chapeaux bus, d’abord, voletaille, 
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Devant les martyrs qu'il ossassina, 

Bourreaux, halte-16, ) 

Avont d’entrer 16, } bis 

A genoux d’abord dovant ce3 morts-16 ! j 


II 


Selon lo rilo saore, 

A d6faut d’nutre relique, 

! Lo catafalque est pnr6 

l D’un aigle cl6ricolique. 

■ Mille nbeihe3 d’or, lumineux essaini, 

Sont pour vnppelcr cet infect roussin 

Dont l'ccil louche au regard oblique 
Pointa lo canon qui nous roitrailln. 

Bourreaux, b alto-16, j 

Avont d’ontrer 16, { bis 

j A genoux d’obord dovant C03 movts-16 * ) 


111 


Entrcz, lo front d6couvort, 

Sous la nef, oidento chambro ; 
Pensez. au C6sar-J avert 
Embnum6 do muse etr d’ambre. 
Avnnt do vonir dire un in-pewo 
Pour lo long repos du saint trepassfi, 

Souvonez-vous du Deux-D6cembre, 
Du Bang qu’il versa, do l’or nu’il pill a, 

Bourreaux, balto-la, f 

Avont d’entror 16, \ bis 

A genoux d’abord devant cos morts-16 1 \ 


IV 


Sous lo dais tendu do noir 
Ou Loyola pleura ct prie, 

Faites fumer 1‘enconsoir, 

La boutonnidre ileurio. 

Prelats gorges d’or, lo front incline, 

Chanter. ; Hctjuiem rlona y Domino. 

Saint-Aubin, La Rico marie, 

Vous montrent lo plomb dont il les criblu ! 
Bourreaux, halte-16, J 

Avont d’entrer 56, > bis 

A gonoux d’abord dovant ccs raorts-lu 1 1 


=iL- 


i 
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V 


11 dor t sous les clmpiteaux 
D’un trfts-lointoin sanotuaire ; 
Poignards, masquer et mantoaux 
Lui font un digno suaire, 

Vous qu’il fit les saints do son paradis, 
Ouvrez-iui le ciel d’un Dc Profundi s 
Avant, contemploz I’ossuaire 
Dont Sedan couvrit le champ d’Attilu. 

Bourroaux, halte-la, » 

Avant d’cntrer lft., } n s 

A genoux d'ahord dovant ces morts-Ift I \ 


VI 


Afin quo 1’illustro inort, 

Sana etro oxclu do liiistoiro, 

Puisso donnir sans reniord, 

Tirez-lo du purgatoire ; 

Mavinottez tout baa un versot latin • 

Pasaoz un plat d’or, do cuivre ou detain . 

Ah ! pour Bazaine quel dfthojro 
Do mettre ou bassin l’or do Puftbln 1 

Bourroaux, Imlte-lft. j 

Avant d’ontrer 1ft, ( n s 

A genoux d’abord dovant cos morts-lft I \ 


VII 

Quel recueillement profond I 
Chacuu pile ou bleu sommeille ; 

On entendrait au plafond 
Voter in mouoho ou l'abedle. 
Alguujeils vendue, sauvez d’un Pater 
L. ex-policeman qui vous fut si cher. 

Cayenne-Sftpulcre rftveille 
Ses morts qu un cbocol horrible fttranclu 
Bourreaux, hnlto-lft, i 

Avant d’entrer 1ft, { ftt 

A genoux d’abord devont ces morts-lft I \ 


VIII 

Devont routcl sftpulerul, 
PJeurez 1 nul ne s’y refuse; 
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De votre point laerymal 
Lachezln sensible Aoluse, 

Traverses la ivi uncut) i ollo^ uum> 1 lecliez 
3es pieds corrompus, ses doigts dess6cb£s ! 

Baudin, Victor Noir, Dclesclme, 
Vous montrent la place 0 C 1 leur sang coula. 
Bourreaux, halte-16, ) 

Avant d’entrer k\, [ bis 

A genoux d’abord devant cea morts-la 1 \ 


IX 


Un saomtain renommG 
Vient et moucbe lea flamberges ; 
En I’honneur de I’embaumA, 
D6posez violettes, cierges, 

Faitea & Plon-Plon, l&cbe majesty 
Vos civilitAs de aervilitd. . . 


Alsaoe et Lorraine, 6 vierges I 
DAcouvrez le fer qui vous immola. 

Bourreaux, halted^ ] » 

Ne eortez do 1& 1 > bis 

A genoux devant cea deux samtes-l& l \ 


E. C. 


LBS TR01S HARIS DM YIER&B EESTUEUSE 


Malgr6 l’incrSdulitd que je professe h l'dgard des 
religions en e6n6ral et du catholicisme en particu* 
ber, ma raillerie n’a jamais effieurd la m&re du 
tilinst. G est, au contraire, avec un respect attendri 
que j evoque la m&noire de cette douce Marie, ado- 
rable symbol© de la rehabilitation de la femme, de la 
samtete de son r61e dans la grande famille humaine 
et dela maternity dans be qu’elle a de grand, de 
sublime, de divin. 8 ’ 



I 


— Ba- 
ll 6 tail rfiservd aux cldricaux de souiller cette 
pure image, on z itcudent, avec un o r*omr»ir>icorjcQ 
lubrique, sur lesmystbres d’un dogme que ie ne 
veux pas qualifier, depeur d'&tre accuse d’outraae 
a une religion reconnne par mat. Car, enfln, nous 
ensommes encore ia a la fin du dix-neuvifemo si&cle- 
1 Etat, qui ne garantit pas les brevets d’invention! 
adopto en bloc un tas de croyances dont ie suis 
bien sflr que chacun des hommes qui le composent 
nVindwiduenement, a s’en fairs delator le porte- 

Je voudrais bien savoir, par exemple.ee que pense 
« 1 Etat » d un ouvrage trbs-luxueusement illustrfi, 
ayant pour titre : La vierge Marie, par l'abbd 
Maynard, chanome de Poitiers. Pour ma part ie 

?. ue - f t j; avais flUe, j’aimerais autairt 
lui voir lire Mademoiselle Giraud ma femme que le 
llvrede M. Maynard. Comme obsednitd, l’un vaut 

1 aUtrOi 

L auteur de la Vierge Marie nous dit, entre autres 
johes choses, que, pendant la nuit du 25 mars, 
Gabriel se prdsenta h la future mfcre du Christ a sous 
les traits d un adolescent rev$tu de beaut6 et de 
Jumiere »; ear, dit-il plus loin, « Marie devant conce- 
voir dans son corps aussi bien que dans son ame, il 
etait juste que ses sens extSrieurs aussi bien em’in- 
teneursfussent ranimds par la vision angdlique. .» 

Palsambleu 1 Monsieur le chanoine, que voiia une 
pemture dgnllarde I Remarquons d’abord que e’est 
le 25 mars que la jeune vierge regut la visite du ioli 
jeune homme rdpondant au nom de Gabriel. Or, du 
25 mars a Noel, date de la naissance de Jdsus, ii v a 
tout juste neuf mois ; d'oh il rdsulte que la collabo- 
ration mystique d’une vierge et d’un oiseau eut 
exactement les mfimes rdsultats que s’il se flit agi 
a une honn&te bourgeoise couchant prosaiquement 
avec son Idgitime. G’dtait bien la peine de plagier 
Leda, avec cette difference que le cygne de la mytho- 

< r tait rem P*ac6 par un volatile do 
plus petite taille ! 
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Au fait, est-il bien certain que Marie ait dtd fdcon- 
d6e par le Saint-Esprit sous les traits d’un pigeon ? 
M. Maynard n’en parait pas convaincu. D’aprds cet 
dtonnant historien, Gabriel, aprds avoir « ranimd les 
sens intdrieurs et extdricurs de la Vierge » ( comrae 
en termes ^ galants ces choses-li sont dites!) lui 
demanda si elle voulait devenir la mdre d’un Dieu. 
La jeune fllle eut un moment d’kdsitation, et fran- 
chement, je compronds cela. Supposez, Mesdemoi- 
selles, qu’un adolescent « revdtu do keautd et de 
lumidre », vienne vous demander k brflle-pour- 
point : « Voulez-vous dtre la mdre de Dieu ? » A 
moins d’etre de petites ddvergonddes, il est dvident 
que vous ne vous jetterez pas immddiatement dans 
les bras de ce lumineux jeune homme en lui criant : 
« Oh l oui, Ernest. » 

Done, Marie hdsita : il est vrai qu'elle dtait dans 
une situation peu propre k enfanter de saines re- 
flexions, car — ditl’abbd Maynard — « elletenait sus- 
pendue k ses ldvres la Trinitd, qui attend ait, do sa 
boucke, up /mtf erdateur ». Aussi rdpondit-elle par 
un « oui )j timide k la question un peu indiscrete de 
Gabriel. AussitOt... mais je no veux pas ddfloror, par 
le moindre changement, l’dloquent rdcit du boneba- 
noine ; je cite textuellement : 

« A peine Marie avait-elle dit son Fiat, que lescieux 
» fermds s’ouvraient pour pleuvoir leur rosde ; que 
» Dieu lAchait cours k ses graces et les laissait entrer, 
» k flots prdcipitds, dans la Vierge plus mdritante par 
» son seul consentement quo Dieu lui-mdme. » 

Hein l qu’en dites-vous ? Essayez un peu de ddga- 
ger cette phrase du mysticisme alamhiqud dont elle 
est entortilldo, et voyez s’il n’y a pas de quoi faire 
rougir jusqu’au casque d’un colonel de dragons. 

Le livre de l’abbe Maynard — je dois lui rendre 
eette justice — n’est pas obsedne d’un bout k l’autre ; 
il contient des pages simplemont grotesques ; d’autres, 
enfln, joignent la niaiserie k la lubricitd. Bref, il y en 
a P? ur , to V s les goflts — exceptd pour le bon. 

Quelqu’un qui n’a pas lieu d’etre mdcontent du 
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pieux bcrivain, c’est Joseph, Pdpoux m par tt bus de 
Marie. On avait toujours reprdsentb ce maihenreux 
charpentier comme un vieillard h longue barbe 
grise ; le ehanoine de Poitiers en fait un homme de 
40 ans au plus, et le declare d J une beauts peu 
commune. 11 flatte, en outre, son arnour-propre 
d’bpoux, en affirmant qu’A tout prendre, il a bien 6td 
le pbre de Jdsus. En effet, dit-il, « Joseph acontri- 
bu6, non pas h la premibre formation, mais au 
dbveloppoment successif do la chair do J6sus...ll y a 
de la sueur de Joseph dans 1’eau qui sortit du cceur 
de J6sus sous la lance des soldats». — Que dites-vous 
de cet eau qui sort d’un cceur, et qui contient de la 
sueur ? A mon avis, n’en ddplaise au ehanoine, c est 
Ih du pur galimatias. 

Jo passe rapidement sur le portrait doMario qui, 
d'aprbs M. Maynard avait les narinos dilutees, les 
cheveux blonds, les sonrcils bruns et los yonx d*une 
teinte oh se fondaient le bleu tendro et le vert pdle. 
Je me demande seulement comment Vabb6 s’y est 
pris pour se procurer des renseignements aussi pre- 
cis. 


t Ce qu’ily a peut-6tre de plus beau dansson oeuvre, 
e’est le passage traitant de la parents de la Vierge 
avec les diverses personnes de la Trinitb. Je cite 
encore textuellement : « Marie, fllle du Pbre, est 
aussi son dpouse parlour commun fils ; mbro du 01s, 
elle est encore sa sceur, puisqu'ils ont le m&me 
pbre ; elle est, de plus, son spouse, car ils ont 
enfantfi ensemble I’Eglise, ce' quihe l’emp&chepas 
d^tre aussi l’dpouse du SaintrEsprit, qui l*a rendue 
mbre de J6sus. » 

/ ' Voilh done une Vierge qui a trois maris, sans comp- 
ter Joseph ; elle est, Ala fois, la femmb de son pbre; 
de son fils, qui est en mbme temps son frbre, et enfih 
du Saint-Esprit T'Faut-il V dfcre as sex complbte'ment 

rdillesbnor- 
feOplieps moral; et le 


mi’tSs 

» , , '’nj- 'i ira rr., jr- n •Tr--rr t Yi.p^ lu 

clencalisme, il existe un abime fjuei rien ne'peut 

6 


corabler. Le livre de M. le chanoine Maynard enest 
unedes innombrables demonstrations. 

Max Hubert. 


UNE SA.CREE INVENTION 


11 ne s‘ogit pas do cello do la Sainle-Ooix. UAntUCM- 
rical u d6ja par!6 do cola ; muis nous nous en vouilrions do 
laisser nos lecteurs dans 1‘ignoroneo d’un produit industrial 

3 ui pout lour rondro un jour do grands services, s’ils so 
ostinent A rentrer dons les ardres. 

Cola dit, entrons nous-m6me dans notro aujet. 


Des bandagiates du boulevard S6bastopol } i\ Paris, MM. D... 
et fils, font distribuer dons la rue de petits livrets-catalo- 
gues, a la page 13 desquelson trouvececi : 

URINAL SPECIAL 

POUR LES ECGLfiSIASTIQUES 

no dfipassant poa la jarretidre 

« Excellent par sa forme et sa souplesse, 
il est appel6 a rendre un immense service aux 
prfitres qui ne peuvent abandonner l’autel ou le 
confessionnol. 

Prix r£duit : 25 francs. 

» Tous les appareila qui ddpassent la dimen* 
sion ordinoiro content 5 francs en plus. 

» La longueur des ceintures n’augmente pas 
lo prix. d 
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Lea a eccl&siastiques ne d6passantpas la jarretiSre 0 , 0 'esfc 
assezrare.. Maw ne soyons pas trop ebicanierpour le style 
da Messieurs D. et fils, eu 6gard & leur bonne intention. 
a ~ ono . lla °nt trotiveun urinal devont servir exeluaivement 
a Messieurs les ecclesiastiques. Nousesp6rons tout aumoina 
qu ila ont fait b6mr leur invention en en prenant le bre- 
vet s. g. d. g. 

, P°»r n°t£o P art ;» nou9 sommes lieureux ou possible de 
liaee splendule uui est venue a cos Messieurs. 

Au moms, dCsormais, qimnd une demoiselle viendra se 
conteaser pour fuire ses Paque3,et en aura groa sur le oceur. 
Messieurs Jours diroetoursspirituelsalHigds d’une chaste in- 
continence d urine n nuront plus besom de lever vers leura 

E enitentes deux doigts supplionls, comme nous faisions au 
anut, et comme ils faisaient sans doute eux-m6me aus6mi- 
naire. Us puurroiit ecoutor les confidences, donner leurs 
eonseiJs puternok, Jours penitences et Jeurs absolutions.toufc 
en se Ijvrant u tin doux epanchement qui n’aura rien de 
commun avcccelui des penitentes susdites. 

P 3 * 01 ?’- 'l u ‘ ,n ‘* * cur urinal sera plein rasibus, ils pour- 
ront tres-bion dire : * v 

~ ? Mo flJJe, pour penitence, vous allez vjder ceoj d la sa- 
onstie i . .. b 

. 5;°, 8e ,V a ««° penitence plus s6rieuso que cellos qui consis- 
tent a diro troi?, / a/cret six Aoolo soirnvantde smndormir. 

De memo, pendant les offices : les prfitres pourront dire la 
grand messe et oeon ter les p6res Diuon les plua loquaces 
sans souffnr comme au temps jadis. r 4 


I r 110 /epassant jarretidres — oar 

« 1 8 «ppH U 0 le sous- litre, et non mix ecolSsiaa- 

tiaues, comme nous oviona lamauvoise foi de l’insinuer tout 
a i heure, — comme e’est trouv6 1 

do vous, Pofflciant, vous aurez la 

r6oii!i^ni e o OUS sobs crainto de faire chavirer le 

ffenoiw? at C «vII U1 nrr * vc ir n,t , inf «jil^leraent s’il d6passait vos 
exposermt 1 enfont do ch cou r servant & vous d6- 

ohez vouh ?'? v ,,p n ,eur8 I comn, ° , emportant subrepticement 
amis 9 1 ,n bonc des autela P° ur ie fair® lioher h voa 

erai^ double! ^ U “ e en ' eUP d ’ aulanfc P Ius regrettable qu’elle 


11 y a cependant une chose qui nous ciiiffonno : pourquoi 
leaappareila « ddpassant la dimension ordinaire » codtent- 
ils 5 francs do plus ? II v a Id une injustice oriante. 

D’abord, quelle est-ello, cette dimension ordinaire ? 

Ensuite, pourquoi faut-il que ces Messieurs abbds, 
plus colossnlement bdtis quo le commun des martyrs leurs 
confreres, paient davantage ? 

Eat-ce leur faute, a ces braves gens ? 


* * 

Nous espdrons ndonmoina quo les pretres, trop fortement 
conatituda, ne seretiendront pas (sans jeu de mots cruel), 
devant cette bagatollo de cent sous. Ce sornit dommage, au 
reste. Car, voyoz-voua, 5a n'a i'nir do rien an premier abord, 
cette invention prodigieuse ;mois on n*a pas bide des iromen- 
ces services qu'elle ost appelde d ronaro d Jn religion en 
mdme temps qu*d aes ministrcs. Nous nous expliquons : 

■ Tout d'ubord les libres-piss... pardon l libres-penseurs. 
touiours prdts d rigoler de tout commo des imbdciles, iront 
d regime rien que pour easayer de surprendre sous los sou- 
tanes des suintsabbds un bollottemont rdvdlateur. 

Ils s'dbaubiront en voyantTofflcJant vdndrable resterplus 
longtemps dans la mdme position quo ne l’exigernitle Rituel 
d certains moments , et ils se dironfc in petto : a Tol , mon 
bonhomrao , pour l’instant tune dis pas ton per omnia 
eoecula soeculorum : tu fais pipi I r 

11b iront se confessor dans Ie but unique d’entondre un 
glou-glou-glou indisoret; et s’cn amuseront on commongant. 
Moia, peu d peu, sdduits par les arguments adrioux des prd- 
dicateurs , entbousinsmds par la grandeur des cdrdmonies 
du oulte , toucbds par lea conaeils paternela que leur don- 
neronfc leura confesseurs urlnaliefa, ils se convertiront pour 
la plua grande gloire de l’Eglise. • 


Enfln , dans la rue , lbs abbd3 pudibonds qui , souvent , 
n*o$qientpas s'approcher des vespaaicnnos roisos d la dispo- 
sition did public, aans la orointedu;ridioule, ne soufffjront 
plusioomme ils le faisaient jadis/ien offoantijeur doulouc d 
In ^(idone de Eourdea. < - 

r ' r ‘ • « 

Maintenant, une iddel 

Pourquoi Messieurs lea eccldsiasfiques seroient-ais seuls 
d bendflcier de l'urihal en question ? s 
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Les fiddles 6tant obl/gfis ^assister aux radmes offices et 
d*entendxe les m6mes sermons, pourquoi n'y aurait-il pas , 
dans les temples catboliques,, des loueuaes d’urinaux sp6- 
ciaux, comme il y a dea loueuses de chaises ? 

II y a dans notre id6e une source de re venus tout trouvfis 
pour J’Eglise. 


Pour aider 6 faire prendre eetfce mode utile , lea pr&trea 
pourroient fort bien , par reconnaissance , faire un bout de 
reclamed MM. D... et fils, qui leur ont rendu un aussi 
grand service. Pour cela , il sufflrait d’entonner , aussitdt 
apr6s le prSche , ou a la place du £)omine } saloam fac Rom - 
publicam , qui leur 6corche tant la bouone , le petit refrqin 
suivant qui ourait , en tout caa, 1'avantage d*6gayer un tan- 
tinetla c6r6monio: 

Pour vlogt«clnq franca , 

Pour vingt-clnq franca , 

Pour vingt-clnq... ou bien trento , 

On s’ paio un urinal 
Dana son confesBionnal !.. . 

Bsp6rons que Ton n*y manquero pae 1 

Alfred Paulon. 


LA 



DIFFICILE 


Une femme portent sur ses brae un enfant 
Ag6 de dix-huit mois 6 peine, 

De la Sainte-Table approohant, 
Communiait, l'autre semaine. 

— Tout allait bien, et le curd 
Disait les quatre mots du discours co»saor6 
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El pr^Bentait TEucharislio, . . 

Quand, se mettant de la partie, 

Le man tar d avan$a lu main, 

Croyant voir une friandise 
Dans le Sauvourdu genre bumain. 

— Le pasteur, patient comme on Test & l’dglise, 

Sana perdre un seal instant sa presence d'esprit, 
Repoussa doueement la menotto, et reprit : 

e Corpus Domini.. .» Maia — coupoblo gourmandisel 
L*enfant, ou mfeme endroit, l'interrompit eneor I 

— Coupable gourmandise, ai-je dit, e’eat un tort, 
Cor le pauvre innocent agiaaait sans malice. — 

Le miniBtre chr&tien, pour la troisidnie fois, 

Se remit en devoir de remplir son office, 

Surveillant du regard le marmot, toutefois. 

— C’6tait agir en homme sage, 

Le bambin semblant, de nouveau, 

Vouloir attraper au passage 
Ce qu’il prenaUpouv un gateau. — 

Le digne prfitre & son corveau 
Demandait un bon strotag&me : 

Le caa 6toit non moins pressant 
Qu’embarrassant. 

II sut en aortir tout de mdne ; 

Void comment : — il r6p6ta 
Lea quatro mots latins dont la vertu supreme 
Ouvre le corps de l’homme d Dieu, puis fecarta 
L’ enfant du geste, et pr&senta 
L’hostie on murrourant : a Caca, petit, caoa 1 » 

Endnu Jean. 
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LE TONNERRE QUI DEVJENT ANTI-CLERICAL 


La scdne se passe stir la place publique do 
Valdrie-les-Courges . 


La receoeuse des poste3, — Que dites-voua de ce temps* 
Monsieur le curdl Jamais on n’avait vu des oroges aussi 
terribles, aussi intenses. Vous avez bien fait do vous armor 
de votre parupluie, car ce n’est paa flni... 

Lo curd. — En effet, Mademoiselle de Timbreposte, le 
oiel est encore trds-lourd. ot il est d craindre... 

La receoeuse des postes % — A propog, vous avez dti 
apprendre la triato nouvelle ? 

Le curd. ~ Quelle nouvelle ? 

La receoeuse des posies. — Voyons, Monsieur le curd, 
vous n’avez pas entendu parler ae l’affreux raalheur qui 
eat arrive au pdre Pancrace ? 

Lo curd. — Mais non, qu'eat-ee que o’est ? 

La receoeuse des posies. — G’est dpouvanfcnble ? Figurez- 
vous qu’bier matin lo pdre Pancrace dtait aux champs oveo 
sa petite fllle, en train de lier des gerbes de bid, lorsque 
l’orage est arrive. Sa petite fllle, qui avait peur, voulait 
a’en aller, mais le pdra Pancrace lui dit d’attendre encore 
un instant, jusqu’d ce qu’il eflt fini de botteler. Alors la 
petite fllle se mit d genoux et pria tout bout le bon Dieu 
irdloigner lc tonnerre . . . 

Lo ourd. — • Trds-bien 1 voild une petite fllle dlevde dans 
de bons sentiments ! 

La receoeuse des posies . — Oui , raois , en attendant , 
voioi ce qui s’est passd: tout d coup . la foudre delate, et 
le pdre , en se retournant, voit sa fllle dtendue la face contre 
terre et immobile Des voiains ainsi qu*un mddecin accou- 
rurent , mais la mort avoit did instantande. Le feu du oiel 
ovalt tud rnide la pauvre petite , au moment od , lea mains 
jointos, elle invoquait la protection divine.. . 

Le curd. •— Mademoiselle de Timbreposte, permettez-mol 
de vous dire que cola ne doit pas dtre exact 



sieur 1© curd, vous ferez bien de placer un parotonnerre sur 
votre dglise, car, si votre thdorioest exacte, vous nepouvez 
manquer d'etre parmi les premidres victimes. 

Alberic Moatreuil. 


LE SAINT-ESPRIT A MONACO 


11 dtait une fois un prince et une princosse qui s’aimaient 
passionndment. . . 

Gelte bistoire ddbuto commo un conlo de fdos ; elle n'en 
eat pas moins vdridique, et lapreuvo, c’est qne Jo prince et 
la princess© existent encore. 

Settlement.... ils ne s’aiment plus. 

Lui se nomine Albert-Honord-Charles, due de Valentinois ; 
sa principautd se compose d’uno maison de j©u qu’on appelle 
Monaco. 

Quant d la princess©, elle rdpond au doux nom do Marie 
— nom prddostind, connne on le verra par la suite de ce 
rdoit. Son pdre dtait due de Hamilton, Braddon et ChAtella- 
rault; cette deraidre ville est ronomuide pour sa coutellerle, 
dont elle est beaucoup pins flare que de son feu due. Influen- 
ce pernicieuse du progrda ddmocratiquo. 

En 1869, Albert-Honord-Charles dpousa Marie de Hamillon; 
les fiangailles eurent lieu au cliAteau do Soint-CIoud . 

Le prince nvait alors vingt ans ; la princosse en avait dix* 
hull. 

Toue deux dtaient jeunes, beaux, bien constituds. lie 
avalent du cheveu, de l'oeil et de la dent. En un mot, il no 
lenr manquaitrien. 

Et, cependant, leur union dtait marqude au sceau de la fata- 
lity — anankd en grec, guignon en hdbreu. 
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En pouvait»il 6tre autrement 7... Elio se conclufc sous les 
auspices et par les soins d’un p&re j6suite el de 1’jgnoble 
Badinguetlil 

Joli couple da parrains 1 Un disciple de Loyola et le ainlatre 
drdle que Margueiite Ballanger appelait tautdt «• mon cher 
seigneur tantdt »vieux porc-6pic », suivant les circonstan* 
eeo. 

N’&yant pas tous les jours I’orca&ion de comiuettre un 
crime, Pillu&tre Rouflarquolto, pour se distrairo, ne trouva 
riou de mieux que de se fairo entremetteur. II est dtonnant 
que $’ait6t6 pour le bon motif, rnais £a n’a pcut-fitro pas 
6t6 de aa faule. 11 ne pr6voyait probablement pas que les 
chosea iraicnl jusqu'au conjur.go, inclusivcmout. 

Lem&ringe fut cul6br6. D’abord tout alia comuio sur dea 
roulettes {oiciit super rouleUas , dit TEcclftsiaste). Lob jeu- 
nes 6poux promendrent leur June dc rniel daus tous los 
h6tele garnis do Franco ot do Navarre. A la table d’bdto, lift 
ne pouvaient pas m6me so passer le veau anx earoltes ou lea 
pommes de terre & I’buile aaus Gcbauger do tomlres regards 
ot dea paroles non moina tondres. 11 y avait duns los ceillados 
qu’ile sc dSeochaienl mutuollement de tellos flmnmes, quo 
nomeeulomen* ilp s’embrasaienl Pun I’outre, mate quo, dd- 
passant. ie but, ils incendiaiont le cceur de tous les autros 
voyageurs. 

Pour les gens marlds, il n’y avail pos do mnl 6 cola : tra- 
valller h accroitro la population do boh pays estl’couvro d’un 
bon citoyou... et d’une bonne citoyouno. Mate pour les au- 
tree I... Pour les cdlibataireB I... Basil le9 tourtoroaux ena- 
mourds ponsaient blon & ces malbeurenx. 

Ce qu’ll y avait do plus grave, c’est qu'ite ne pdchaient paa 
par ignorance. Toutea los fois qu'ilssdjournaieutplua detrols 
joura dans uu hdtel, 11s voyaient Invariablement arrivor io 
patron qui, avec beaucoup de pdrlpbraaea, demaudalt si 
Lours Altossea n’allaient pas bientdt lui faire Tbonneur de 
quitter son dtabUssement. 

— Pourquoi cette question, boDhommo? rdpondait le 
prince 

— Atonselgneur, balbutiait rauherglate, daignez npexcuser, 
mtds, voyoz-vous, ici, le service est un peu dur, et toutea mes 
patitea bonnes sent but les dents. 
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. ^Je pourrais racopter bien d’autres anecdote? non moina ty* 
piques et d’une Agale authenticity : mais j’en ai dit assez pour 
montrer ce quo fut ce in aria go h ees d&buls. 

. t QueJque temps aprds, ce paradis devenait un enfer. 1,68 
$jjpux n’dcbangepient plus que des regards haineux, des po- 
roles acerbes... On assure mfiine qu’uu jour la princesse ap* 
pela son conjoint : a Sale honapartiste I » Ainsil... Jusqu’d 
un fddonasme I 

Enfln, la noble fllle du cou telier... pardon, du due de Chft* 
teilerault, eut avec elle-mdme, un entrotien sdrieux dans Jo- 
guel elle n’eut pas de peine d so convaincre que « pa no pop- 
vait pas durer comme 5 a » Elle prit, en consAquonee, un 
parti hdrolque, son sac do nuit etle cboinin do fer, et, d tou- 
tesles instances du prmce pour Ini faire ryintdgrer le domi- 
cile conjugal, elle rSpondait, sur le ton d’aristocratique flertd 
qui est le inonopole des families armorides : 

-7 Des palates 1 

Sur ces entrefaites, elle uccoucha. Elio dtoit enceinte ,.<jle 
trqis mois au moment de sa fugue, et tous ceux qui ont dtu- 
cjm Phistoiro naturelle savent que ie phynomdne de la gfp/ty- 
tjpn se produit, chez les princesses, d peu prds de la mftme 
fofQii que chez losmarcbandes d la toilette etautres bipddes 
vivipares et mammifdros. ) , .. 

( Albert-Honord-Charles, due de Valculinois, en apppenont 
qptie nouvelle, se spntit fler d’fitre papa, et touta d’enlevqy,^ 
pefjt bonh.p.mme. d la procreation duquel 11 avait la certitude 
d'avoir collabord. 

Comblon de marls on co monde 
No pourralent pas en dire autaiit 1 

■j — f ,P ar mon ,bon grattoir do CbAtelleroult 1 jura Ja prince^e 
( ^!ftrio -- to u jours sur ce ton d’aristocratique flertd qui eet le 
inonopole, e^c., je la trouve indigeste. . , t , , . . 

Et elle ddfdra son cas & notre {ami Ldon n° 13 (mauvala 
nomjbro.^ . ... ... 

Celui-ci Institua iramediatement un tribunal composd do 
cinq qardinaux. ...... .. t- ... 

. 7 ” Me^aeigneurs, lour dit-Jl, fa situation est te)loment{encfyio 
quelle menace d’dclater, maisj’qime d croire que cinq sows* 
papea suffiront pour empdeber l'expiosion. 


Aprfis avoir beaucoup ri do ce trait d’esprit... pontifical, 
lea juges vaticanarda ae flront pr63entor toutes lea pieces du 
proems ot lea examindrent h fond. Apr&s un grand nombre 
d’interrogatoirea tr6s-mmut<eux aur un aujet taut aoit peu 
d^licat pour dea frocarda ayaut fait voeu de chastet6, ila ont 
fini par accoucher d’une sentence dont voici le r6sum6 fid&le : 

« Attendu quo riudi33olnbilit6 du manage eat un principe 
» reconnu par I’Eglise, mais que lea loia ecclGaiastiquea aont 
>1 faito3 pour les simples pdfiius et nou pour lea princes ; 

» Attendu, cependant, qua, si noua aommes des farceurs 11 
» n6 nous convient paa do le crier aur lea toita ; 

» Conaiddraut qu’un fils est nd de Tunion du prince et do la 
» prineesse de Monaco ; 

» Quo, si cetto eirconstnnce pout 6tre invoqu6e par doa 
» llbros'pensours, cornrne preuve quo lo manage a 6t6 con- 
» sommd, cctte prGtendue preuve n’a aucune valour A nos 
yeux. 

» Attendu, enfin, quo si co raisonnemont oat absurds, nne 
» obsurditd de plus no grossira g«6ro notro bagage. 

« Dficlarona : 

» Le princo ot la prinoesse de Monaco n’ont jamais dtd 
» mari6a 

» N6anmoJna, leur enfant ost I6gltime, ayanl 6tfi fait par 
b l’op^ration du Saint-Esprit. 

» Fait h Rome, le 1880. » 

(Bui vent les Signature a). 

Max Hubert. 
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religieuae). — Poisons catholiques et ineestes ponliflcauM {Vie du 
pape Alexandre VI Borgia : lea irapuretes de la cour de Rome; un 
pape fils incestueux d‘un autre pape; jeunesse scandaleuae de Borgia; 
sea dfibauohes avec une dame espagnole et ses deux tiles; Borgia, 
nomm6 cardinal, continue ses relations avec la plus jeone des tiles do 
ea maitresse ; il en a cinq enfants ; il debauche lui mdme- Lucrdce 
Borgia sa fllle, et deux de ses propres fils ; son hypocrisie; empoison- 
neraent de deux papes; Borgia acbete les suffrages des cardlnaux et 
est proclamo souverain pontife; histoire de la chaise percee; assassi- 
nate successifs, par le poignard ou le poison, de tous les petits princes 
italiens; fdtos catholiques melees d’orgies abominables; Borgia 
annonce une croisade contre les Turcs^prend l'argent des fldfcles et fait 
alliance avec le sultan; borriblos ineestes outre is saint-pbve. Ba fille 
Lucrece et ses deux Ills Francois et C6sar : Borgia marie sa fille et 
assists au voucher des jeunos epoux ; il prend une nouvelle maitresse, 
dont le fro re, mu faussairo, est lait cardinal pour prix de sa complai- 
sance; Lucrece preside, en costume de fille publique, le conseil des 
cardinaux ; nut res divertissements iropudiques de madatne Lucr&ce ; le 
sultan Baja 2 et uiTre h Sa Saiatete une somme dnorrae pour qu’i) empoi- 
sonne le prince Zizim; Charles VI 11, roi de France, fait jurer au pape 
delui remettro vivant co joune prince; Ziaim est remis h Charles VIu, 
mais au bout da quclques jours, meurt du poison quo lui avait fait 
pvendro lo pape; Cesar Borgia, cardinal, commet d inuombrables 
meurues. pavmi lesqnels edit* do son frfcre Francois dont il est jaloux 

E ar rapport a Irur smnr Lucr&ce; am..ur du pape pour son Ills Cesar; 

lui accor.ie rautm-isatiim do quitter la soutane ; effroyables mas- 
sacres comiul Cosh. , papo fait empoisonnev l’archnvdque Flo- 
rida; il *■«/ 'or vif Nut'Uiaii-l. ; Ce*>ar Borgia envoie h son Tr&s- 
SairUVv-- ‘i* . beaux onfants/nm* lilr sor. i& 00 nii^VCons; lo papo 
annum 1.* n»** 'lr*JaVp;c« et lui fait, dpousrr lo due d'o \„..®glia. ■, 
celni*cl p.st ,iesASM".r; voyr.gp scmidaloux do la famille po»,**tl- 

flcale/Jn . doto los Mim-h. hints do ses Ineestes avec sa fillb 
Jl'nsienia mating* di> l.uvrece: ..i\*k-> q:ii enront lieu h cotto occasion, 
U Vatican i • mph do lillr*. puhliou^s; Sc Saintote mitorlso pat uno 
hullo lo canliiirl Xlon-lozze Si soriomi&ev son propre fils; Aloxandre et 
Cesar Borgia forinmit lo ina.i- t d'ompoisonner plusieurs cardinaux pour 
8’emparor'dp lours bious; iis sent pm a lourpiegeet s'empoisonnent 
eux-Wmos; lea divers poisons employes par le papo et ses enfants ; 
mort de riufiimo Alexandra VI ; commo quoi les clerlcaux n’ont jamais 
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fourchette. ~ 


IV- — lies JoorissosMe Sacristie^^* 

,, JW VZ. ~777TZ?1 

Daus ce favciculo. ind. pf udamment de quolques articles des plus 
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